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Saint-Jean-Chrysostome. 


LA DEVALUATION DEVANT LE PARLEMENT 


L ASSEMBLEE 


AUX MESURES 
FINANCIERES 


BLÉ ET CHARBON 


non touchés pour 
LA FRANCE, le moment 


assure M. Schuman 


sixième nation 
détentrice d'or 


NEW-YORK, 26 jonvier, — L 
Conseil national pour les probi 
mes financiers et monétaires h 
ternationaux américain vient de 
ur l'état du 
à la fin de 
ée fiscale qui va du ler juil- 
let 1946 au 30 juin 1947. 

Les Etats-Unis viennent en tête 
avee environ 60 % du stock d'or 
mondial : 22 milliards 789 millions 
de dolinrs sur un total de 36 mil- 
lard: es 

Puis s 
2 milliards 500 millions ; la 
de-Bretagne, 
la Suisse, 
VUnion Sud-Africaine, avec 

| millions tance, avee 700 
| lions et l'Argentine, avee 630 mii- 
Hons, — (LN.S) 


ET après-midi, 


C 


devant 
M. Robert Schuman défend la nouvelle politique 
monétaire du gouvernement. Une grande partie 


l’Assemblée nationale, 


de l'auditoire ne manquera pas de l'écouter avec plus 
de réserve que d’enthousiasme. Et, comme toujours, 
l'opposition risque de réunir les tenants des théories les 


plus contraires. 


LE RETOUR DE 
M. MENDES-FRANCE 
est différé 


M. Mendès-France, 
Bertton-Woods. 

pour quelle ra 
ance à é son vo 


n'est 


GRANDE-BRETAGNE : Cripps parle 


aux Communes de son échec 


Le Fonds monétaire demande 
à l'Angleterre de ne pas dévaluer à son tour 


Coopération franco-anglaise nécessaire 
pour éviter l'affaissement de la livre 


(DE 


NOTRE CORRESPONDANT 


PARTICULIER.) 
LONDRES, 26 janvier. 


ment il a échoué dans toutes ses tentatives pour dissuader le 


S IR STAFFORD CRIPPS a expliqué ce matin à ses collègues com- 


gouvernement français de son projet. 

Le Conseil des ministres a examiné les problèmes qui se posent 

et l'on exprime toujours dans les couloirs la crainte que la dévaluation 
française ait de fâcheux effets sur l'économie de 1 Europe occidentale. 


Ce que disent 
M. PAUL REYNAUD : 


« Les deux dévaluations profendes 
auxquelles a fallu procéder en 
rance, depuis la Libération. pre 
que la politique suivie depuis 
a éié mauvaise et qu'il faut en 

per. 


s désaccords spec- 

nds monétaire 

t aucune rep 
l'aide améri- 


cussion 
cane 
» Quant à Ta 
et des 
s français, elle 
nosties de ceux-ci sur 
ou la baisse des prix. Le devoir de 
chacun est de collaborer à la baisse 
dans la mesure de ses 


prix 
oyens. » 


M. GILBERT, 


président de l'Association 
nationale d'expansion économique 
ii ny avait véritablement plus 
“exportations possibles pour la 
France. Aussi le gouvernement ne 


secrétaire général 
de la Fédération des commerces 
on et d'exportation 
lédération avait demandé. 
plusieurs mois, qu'une partie 
s récupérées par les expor- 
tateurs soit laissée à ceux-ci, sfn 
qu'ils puissent les vendre aux cours 
marché parallèle. De la sorte, ils 
aient compensé le manque à gagner 
aflectnit leurs ventes à l'étran- 
et auraient pu obtenir de nou- 
s licences. Le marché libre des 
hanges vient combler leurs væux. 
Mais déjà les prix ont augmente. 
sans attendre que m ce- 
vienne effective 

» Les produits importés vont se 
re plus cher sur le marché inté- 
rieur. Et il faut bien dire que l'opé- 
ration nouvelle ne servirait a rien — 
les avantages de l'exportation étant 
largement dépassés par les désavi 
tages de l'importation — si elle n'était 
pas complétée par l'aide intérimaire 
et le pian Marshall, 


(Suite de nos informations en 
page 3.) 


ia dévaluat 


résultera du « 
à Pari 
pps exposera ce s 


s devise 
Sir Stafford Ci 


ses idées sur ce sujet aux Commu- 
nes et il rendra compte de ses discus- 
ns avec les homme d'Etat fran- 


Protéger 


Pas de dévaluation 
de la livre 


sans stabilisation générale ? 


t affirmer au 
contrairement à toutes les prévis 
des journaux du dimanche. 


shal! 
Sir Stafford Cripps annonce 
Communes que les gouverne: 
Londres et de Paris prépare! 


cord, un dispositif de contròle de: 
à prévenir, dans la mesure du possi- 
ble. l'affaissement de la livre par rap- 
port au dollar. 

Ce dispositif fonctionnera-t-il ? 
Cela dépendra. assure-t-on, de la coo- 
ion française. 


Remous à la Bourse 


de Londres 


LONDRES, 25 Janvier, — Les as- 
surances du rouvernement brianri 
ue, selon Lsquelles la valeur ée la 
livre sterling sera maintenue ne sem. 
ble pas avoir convaincu les spécuir- 
teurs à la Bourse londonienne. où 
l'an se bousculait ce matin pour oftrir 
les valeurs d'Etat et acheter des mines 
d'or. Les Rond Mines par exemple 
sont passées de 115 à 120 shillings, les 
Consolidated Goldfields de 68 thil- 
lings à 12 shillings 6 pence. (U.P.). 


Américains achéteront près de deux 
fois plus de produits français. « Les 
mettent dene 


main sur n 
en dehi 


coup de réserves seront sans 
formulóes à la tribune. Et cela 
že conçoit au moment d'exécuter un 
tel saut dans l'inconnu. 


Pas de modification 
des prix intérieurs 
du blé et du charbon 


Affaires éco: 


nique : 

« D'après certaines informations, 
il serait question d'augmenter le 
prix du blé et du charbon en consé- 
auence des mesures monétaires an- 
noncées hier. 
s informations sont inexactes. 

« Le gouvernement a prévu toutes 
dispositions appropriées pour éviter 
tout répe on de ces mesures 
sur le prix du blé et du charbon. 

« Les prix intérieurs du blé et du 
charbon ne subiront donc aucune 
modification. » 


PREMIER 


Rentrée des devises 


RESIGNE 


Voleurs d'armes et d'essence... 


LES ASSASSINS 
DU CAPITAINE vo» 
nétaient que des 


MERCENAIRES 


…L'ex-général F.T.P. “David” en est 
réduit à vendre des crêpes bretonnes 


SE 


EBREULLIN 
26 ans, 
13 millions 


de l'affaire des 
Cadillac de- 
vant la 11° 
chambre avec 
la « comtesse 
d’Aspremont» 


Les voici tous 
deux au bane des 
accusés, 


“De l'or qui ne 
se cacherait pas 


ce ne serait plus 


de l'or” 


déclarent les vendeurs 
clandestins 


OUS avons pu joindre, ce 
matin, l'un des princi- 
paux tenants du marché 
parallèle de l'or. L'hom- 

me ne manifestait aucune émo- 

tion. Cette attitude ne suffirait 
elle pas à indiquer que le pa 
sage du « clandestin » au « régu 

ne s'accompagnera sa 
as de changements bie 


— Coup dur pour nous ? Non, 
nous dit-il. S'il avait dû y avoir 
péril pour nos entrepri les 
cours du marché parallèle de l'or 
se seraient effondrés ces derniers 
ours. Ii n'en a rien été ! Quel- 
ques dizaines de francs. Tout ce 
que l'on peut prévoir : un léger 
fléchissement dans les deux ou 
trois semaines qui viennent, le 
temps de nous réorganiser ‘sur 
les bases nouvelles que comman- 
dent les événements. Seul un cli- 
mat de confiance absolue serait 
capable de nous désemparer. Si 
M. René Mayer parvient à créer 
ce climat, tant pis pour nous ! 
Mais l'or a tellement pris l'hâbi- 
tude de se cacher, De l'or qui ne 
cacherait e ne serait 
us de l'or r au lende 

napoléon aura-t-il Pau 
se montrer au grand 


trois nouvel restations dans 
herche guère d'ordinaire les criminels 
répétons-le, reserve encore de mombreuges surprises.. 


(De notre envoyé spécial Georges ARQUE.) 


GUINGAMP, 26 janvier. 
OMME on pouvait s'y attendre, les arrestations de 
Robert Brion, à Saint-Brieuc, et celle de Jean- 
Louis Henri, dit le « commandant David », à Ros- 


C 


our f- brie aujourd'hui trenen, ont, ici, fait sensation, Le « commandant 
d'un éclat incomparable, c'est ii i 
que, pendant des années, on lui David », notamment, était connu dans toute la région 


a même 
» Et même, ajouta notre inter- 
locuteur, si l'or continue à se 
traiter entre deux portes, les ris- 
ques que nous courions jusqu’à 
présent diminueront sensible- 
ment. Nous aurons, désormais, 
l'ewuse des transactions régu- 
lières, puisque, officiellement, le 
délit de détention, par une grâce 
d'Etat, n'existe plus. 

» D'ailleurs, fait que le 
tanes ignorent sans doute 
puis quinze jours, lorsque l'un 
d'entre nous se faisait pincer par 
la brigade financière, on ne con- 
fisquait plus. On enregistrait 
simplement le nom du détenteur. 

» Aainsi avons-nous été tenu 
-les premiers — au courant de 
la menace qui pesait sur le pa- 
rallèle. 

Le plan Mayer était donc en 
application depuis quinze jours 
chez ceux qu'il intéresse le plus ! 


| 
| 
| 
se devises 


interdit de dire son 


pour le rôle qu’il avait tenu dans le maquis pendant loc- 
cupation et surtout pendant lété 44. 


BATTUES MONSTRES 
dans les bois de Clermont 


= pour retrouver les agresseurs 
du chauffeur de taxi de Creil 


Le froid et la faim auront-ils | : isoin d'échanser” una 
° . aro: avalan mohd; 
raison des deux bandits ? sx demie eur uns 
(DE NOTRE CORRESPONDANT PARTICULIER.) Encore 
CREIL, 26 janvier, trois arrestations 
Par Georges GARREAU T ES policiers qui encerclent les bois de Clermont, dans l'Oise, es. nA M Guichard 
X #3 ee FT pèrent que d'ici peu, la faim, la soif et le froid aidant, les deux| ,{ Brisebar ge ed 
mgng nme go Ht ganis gangsters qui, samedi, attaquèrent et blessèrent de cing balles de| rôte troin fua qui leur 


projet de loi rétablissant la libi 
I devises étrangères — le dollar et l'escudo au départ — 


cet après-midi sur le bureau 


ment demain que cette dernière en abordera la discussion. 


Dès aujourd'hui, la commission 


après avoir procédé à la réélection de son bureau. Sans doute, entendra- 


t-elle MM. René Mayer et Georges Bi 
réunion commune avec la comm 


Certes, pour des raisons de mo 
t N] aux déten- 
plus d'ob- 


on des Affaires étrangères. 


revolver le chauffeur de taxi Désiré Evrard, 60 ans, 22, rue Jules-Jul- aas 
liet, à Creil, sortiront de leur cachette. re 


de l'Assemblée. C'est vraisemblable. 


des Finances en abordera l'examen 


idauit. Certains envisagent même une | 


€ 


anonyme : 


“ON A TUÉ 


p de té 


~ 


és et que, 


SUITE PAGE 3 


Es un nouveau-n peus A, 
ontilité formelle, en raison des R Le diamantaire avait | 


wéquences qu'eile pourrait entrai 


subtilisé à Joséphine 

Baker un brillant de | 
33 carats et. 

s'en lavait les mains 


Le 19 janvier 1945, Joséphine 
Baker confiait à un ami, M 
M un ant de 33 ca 


vai 
de vendre cette pierre. L 
fut contié à un 

Jean Wagner, qui i 


2 millions et demi, en v 
brillant 


M. 


Le mage ivanoif qui ne 


exactement les préceptes de l'Agartha. 


< TU AIMES 


E Congrès de VUnion spirituelle 

universelle, qui s'est tenu les 19, 

20, 21 octobre, à la sa 

Chimie, avait été je théàtre d'un in 
t. Cv 


. né le ier 1909, à Stretzy 
arie), se livrait à d'étrangek pra- 
tiques. Elles n'avaient aueun rapport 


ELIXIR ET ENTRECHATS — Le mage Ivanoff 


initiait à la pureté des ballerines court vêtues 


Madrid aurait 
offert à Paris 
de rouvrir le 15 février la 
frontière des Pyrénées 


MADRID, — L'agence 

américaine Press déclare 

homme! tenir d'une personnalité espagnole 
autori e le gouvernement de 

Madrid aurait remis au repré 

is un projet détaillé sur 

ia frontière Le: 


LE CHANGEMENT ? 
EN VOICI ! > 

Et il la fait passer 

de vie à trépas 

Vous êtes Attali Aziz Ben Saïd ? 


Nord et était spéci 
pour opérer l'escamotage 


tention p 

n. Rafené à Paris et interrog 

par le juge, M. Marquiset, sur 

curieuse mise en seene du port di 

bagages à la gare et son reto 
i décla 


Là des balierines légères et court-vè- 


avec l'effort de relèvement 
taes, parfois mé: 


1912, est l'un des objeetif 
sociation. 

Le mage Ivi 
peu le vérité et 


e dans le plus simple 
des entrechats. Le 
apprécier la grèce 
s trente éleves, agées de 12 à 18 
sujets 4 et 
t ensuite, par groupe de 
on domicil 

tions qui se dérou- 

ofi, ont amené so: 


de cetie 


janvier dernier. ce 
t tué son amie. Simone d. 
ans. gérante d'un magasin de 
avenue de Clichy. Elle 
vait tenter de un 
ot malheureux : « J'aime le chan- 
gement.… » Et, jaloux. 11 l'avait tuée 
d'une balle de revolver 
— Ah ! Tu aimes le changement ? 
En voici t.. i 


laient chez Iva 
restation. Le m: 
juge Courtois, 
N administrais 


s. On se réni quelles 
Vaugirard, chez une ancien 


de l'Opéra-Comique, Hélène 


phoniques es Jeux pays. 


Bourget à la date du 15 février. 


la Mu si 


a épuré 


ON, Furtwsengler n'a pes 
dipu. 
Dans sa feçon de diriger, 
telle que le souvenir nous 
gr dinit rend, G v eoit wne part 
d2 spectacle, ‘de gesticulation pas- 
sionrée parfois jusqu'à l'indiscré- 
tion : ce qu'on a le plus compisi- 
samment copié de lui, et le plus fa- 
clement : trop souuent, la ressem- 
blance s'arrétait à cetie mimi 
F: la bonne 
pas la clé de 
C'est qu'il nous revient avec une 
technique non point ssagie, mais 
libérée de tout ce qui, jadis, pouvait. 
canseiemment ou non, s'adresser à 
la sale autant qu'aux erécutants. 


Pendant deux heures, face à son 
archestre, il a fait de la musique, il 
é ‘pour lui, en virtuose, de 
ment incomparable qu'est la 
Société des concerts lorsqu'elle sem- 
pioie de tout som cœur. En virtuose, 
ai-je dit : mais entendez le mot dans 
son sens noble. celui qui exclut le 
tour de force. Fl affiche, en effet, le 
mépris des petits effets de détail, 
vils n'ont de valeur qu'épisodiquer 
L'œuvre est conçue dans son ensem- 
bie, chaque fluctuation d'intensité ou 
de vitesse se souvient de ce qui pré- 


EMARQUEZ bien. que je m 
rien contre la A BR à a 
Mais j'avais dès le début com- 
me le pressentiment que le 
brave M. Parrain aurait mieux fait 
de donner une bonne fessée à sa 
fcmme Janik que de con- 
fier aux soins du docteur Morat, La 
suite de l'aventure devait me confir- 
mer puissamment dans cette opinion. 
Al est juste de reconnaltre que 
malheureux a joué vraiment de 
malchance. Très innocemment, Îl re- 
met sa femme, qui souffre de psy- 
chasthénie à la suite d' 
eontr: ec un certain Gérard, »u 
dit docteur Morgt, lequel m'est autre 
Que le fameux Gérard. Pour tout 
arranger, l'asistante du docteur, 
Mile Servanne est fort éprise de lui. 


SPEC T. ACLE s DE PARIS 


THEATRES 


Lohengrin. 
Relâche 


Chatterton. 

Le gendre 
Polri 

Le Mai 

Reläche. 

La Patronne, 

Relâche, 

Relåche. 

Le Beguin du régim 

Couleurs du temps. 

Avent. Roi Pausole. 

Valses de Vienne. 

Reläche. 

Une Petite Rosse, 

3 garçons, 1 fille. 

Le Diable boiteux, 

Poussin. 

Andalouste. 

Relche, 

Relâche. 

Le Baiser de sang, 

Retour, 


de M. 
djah, 


La Colline de la vie. 
Passage du Malin. 
21 Amphitryon. 

mu Reláche, 

Relâche. 

Relâche. 
Violettes impériales, 
Relâche 
Relâche 
: Reliche 
Homard à l'améric. 


Marigny 
Matharins 
het... 
ière 
Morador 


«proch.} 


Potinière ©... Relâche. 
Renaissance La Route au tabac, 
Sarab-Bernb. …. Relâche 

St-Georges … 2045 Un hom.com.lautres. 
Th. de Paris Relâche. 


Les Compagnons de 


avd musique, 


Variété 


Festival du rire. 


CHANSONNIERS 


Souplex, Grello. 

Le Droit de rire. 

Pas de Disette ! 

Ah! les vaches 

RQ ess» 

Fleurs des chanta, 
rtint. 

Marsbail nous voilà 


MUSIC-HALLS 


20,45 La Revue du rire 
21 Hier e aujourd'hui. | 
Miss Cow-Boy. 
Paris Extra-Dry. 
Rip. Ch. Trenet | 


CIRQUES 


iv. 21 
Medrano ...... 2) 


CINEMAS’ 


FILMS FRANÇAIS 
Par la fenêtre. 


Bouglione, ses tauves 
Borrah Minevitch, 


Apotie 


pmots croises- ij 


LOI M y yv ViVi N 


aune 


oS yua u 


PROBLEME N° 356 || 


On lex brûle quand on 
= VI. To 


Soutien des mots croisés 


P = 1 Ne Apre À 11 
| iji pie Laste — 
V. im Oi > 
vii AT « 
VIH. Bibe. Oier. = IX- Aiur 
Ia — X. Unée. Esses I 


Maitre de Santiago. |E 


g ue 


FURTWAENGLER 


son style 


chde et prévoit ce qui doit advenir ; 
et quand un contraste a été voulu 
par le compositeur, nous l'avons, 
dans toute sa violence. Ceux qui 
viennent d'entendre la Cinquième 
Symphonie de Beethoven, avec ses 
mouvements si retenus, un quatuor 
par moments si allégé, cette brusque 
explosion de l'andante au moment de 
La modulation en do mais =+ com- 
prendront ` 

e 


Mais je ne commente pas le pro- 
gramme. N'y figuraient que des 
partitions dans lesquelles Furr 
pier est incontesté : près Beeiho- 
ven, les Nocturnes de Debussy (Nua= 

-Fétes), Till Eulenspiegel de R. 

trawss, enfin, Prélude et Mort 
d'Yseult, de Tristan et Yseult, qui 
a longtemps été le « morceau de 
bravoure » Œu chef, allemand. Au- 
jourd'hui, cette impression de 
concerto d'orchestre a disparu, tant 
l'œuvre lui est devenue consubstan- 
tielle. Et l'on peut dire que ni 
Wagner, ni Furtwaengler, pour un 
moment, ne nous préoccupe : une 
musique inactuelle, dont on s'est i 
génié à nous détacher (ses partisans 
plus encore que ses ennemis) re- 
prend son empire sur nous. 


Marc PINCHERLE. 


Le docteur Hinterland 


transforme en antichambre de l'Ecole 
de Médecine le Théâtre des Noctambules 


Aussi cette dernière oublicra-t-elle 
toutes ses théories scientifiques sur 
l'amour lorsqu'elle s'apercevra que 
Janik et Morat sont prêts à fuir en- 
semble. Tout cela n'est peut-être pas 
très clair, c'est que nous sommes en 
plein complexes, 

A quel moment l'amour se trans- 
torme-ti en haine ? À quel crie 
tère distingue-t-0n la folie de la sa- 
geste ? L'auteur, M. Jean Jesipovici 
un problèmes, non sans subti- 

fé, par la bouche de ses person- 


AWAY unnm QUAI des Orfèvren. 
ZT Quat des Orfèvres. 
T Faisons un rêve, 
Faisons un rêve. 
Quai des Orfevres 
= Diamant de :00 sous 
mm Livoleur s.porte bien 
"LI Requins de Gibraltar 
Le Beau Voyage. 
Far la fenêtre. 
Pi 


UL Le Heau Voyage. 
smmmmene Route sans issue. 
= Arche de Noë, 


FILMS ETRANGERS DOUBLES 


Lady Eve. 
Du sang sur Ja piste. 
Lame de tond. 

M. Verdoux 

Läme de fond. 

Du sang sur la piste. 
Etrange aventurière. 
Vallée du Jugement 
Rio. rythme d'amour 


Cinépresse Ternes. 


: Valiée du Jugement 
Crime d.Mme Lexton 
Rebecca 
Heureux mortels 
Divorce de Lady X. 
M. Verdoux 


Raisins de la colère. 
Boomerang. 

Raisins de la colère. 
Lpl.bell.ann.d.n.vie. 
mo L'Aflaire Macomber, 


FILMS ETRANGERS (Vers. orig.) 


L.pl.bellann dn.vie 
M. Wilson perd L. tête! 
Raisins de la colère. 
Rend.-vs avec Lerim. 
2 sœurs viv. en paix 
Pel pétard I 

Dumbo. 

Helzapoppin. 

Les Ecumeurs, 

= Crime d.Mme Lexton! 
Z Le Grand Mensonge 
Lame de fond. 

Le grand Bill 

Port de I: 


Ciné-Opéra ……… 
Club des Vedette: 
Delam! 
Etysées-Cinéma 


Heureux mortels. 
2 sœurs viv. en paix. | 
Crime d.Mme Lexton 
Fantôme du cirque. 
Vallée du Jugement. 
M. et Mme Smith 
Etrange aventurière, 


Quest d.vie ou d.mort 
Rosie l'endiablée 

Chevaliers du Ciel. 
Lpl.belLann.d.n.vie 


Urselines 


P 


ei | | Administration ignor 
LES LABORATOIRES DE RECHERCHE 


Par Pierre SANDHAL 


E miraculeux sauvetage de Robert Havard par le 
chirurgien suédois Craaford a fait monter aux 
lèvres de tous les Français la même question un 


peu honteuse : 


— Pourquoi n’avons-nous pas pu pratiquer, chez 


nous, l'opération nécessaire 


? On nous répète assez, pour- 


tant, que nos médecins restent parmi les premiers du 


monde ! 

C'est tout un drame. Nos praticiens 
méritent toujours leur renommée uni- 
verselle. Mais, à cette renommée, nous 
sommes en passe de donner, en 
pendant, une fâcheuse réputation d'in- 
curie dans nos services d'hospitalisa 
tion et d'erchaïsme dans- nos services 
médicaux 


Moderniser ou périr 


L'enquête que je viens de mener 


aux meilleures sources, dans les cal- 
les de garde, chez jes jeunes internes 
comme auprés das patrons chevronné" 


dans les hôpitaux et les facultés, fait 
ress à l'évidence les causes de 


nages qui ont une tendance très 
nette à s'exprimer par apophtegmes 
et qui- confondent le plus souvent 
la scène avee une chaire de Faculté. 
En effet, si M. Jesipoviel nous a 
bien convaincu qu'une frontière très 
mince séparait ja raison de Faber- 
Tation, {1 n'a peut-être point vu très 
bien, ‘lui-même, que per contre il 
existait une frontière solide entre 
l'art dramatique et In fiche du cll- 
nicien, Et nong soupçonnons 
d'ètre très capable de la franchir un 
Jour, 

Ces trois actes, que l'asepsie di 
l'introspection n'a point délivrés de 
Leurs refoulements et leurs vi- 
brions, sont excellemment interpré- 
téa par Mlle Jendeliné et M. 
Bianeard, Et surtout per M 
Nat, voué à entendre battre le cœur 
les femmes dans un stethoscope, et 
par Mile Francine B Besy qui sauve, 
vec beaucoup d'émotion. les droits 
de l'instinet. 

Décor très sobre de Donking. Mise 
en scène non moins sobre de M. 
Jean Mercure. Et, en tout cas, les 
Spectateurs sont prévenus que pour 

aller eux Noctambuirs il faut pas- 
ser par la rue de l'Ecole-de-Méde- 


eine. 
Max FAVALELLI. 


Lucien 


4.000 participants, un bndget de 2 mill 


4.000 repas par service et 2.800 chambres d'hôtel 


M. TRYGVE LIE 


a dressé l'inventaire 
des besoins matériels de l’Assemblée 


œuvres importantes constitueront un 


LE PALAIS 
DE CHAILLOT 
se prépare à 
accueillir les 
Nations Unies 


1” chances du Pal 


Bas et Fronce) le nôtre arris 


d'édifice qui convienne mieux aux Nations Unies que h 


Chaillot. 


cette crise Jamentable. Elles sont trois, 
essentielles, et que viennent de m'ex- 
poser longuement les plus hautes auto- 
rités de notre corps médical 

1. Absence de budget et d'organisa- 


tion rationnelle de la recherche 
pratique. 

Régime d'administration des hô- 

pitaux. 


3. Vieillissement des conceptions de 
l'Académie de médecine 

Dans ce domaine. comme dans tant 
« 2e pose d'une manière impé- 
tative le” diiemme : 
périr. 

T se trouve, cependant. que de jeu- 
nes médecins, frais émoulus de la 
faculté, mais qui n'ont pas eu l'occa- 
sion ou la possibilité d'apprécier les 
métamorphoses du monde médical à 
Véiranger, croient de bonne foi que 
notre système est au point, à quelques 
détails matéricls près. Òn voit le 
danger. 


Pas de cobayes, pas 
d’infirmiers 


A son arrivée à Paris, le docteur 
Craaford soulignait la nécessité de 
disposer en permanence d'un labor: 
toire d'expérimentation parfaitement 
équipé et organisé en dehors des ser- 
vices chirurgicaux. Il ne parlait, d' 
leurs. que de sa spécialité : la chirur- 
Kie thoracique et cardiologique. 


moderniser ou 


Monod, chirurglen-chef de l'hôpital 
Laënnec, use de son autorité de direc- 
teur de l'Office public d'nyglène se- 
riale et de sa situation personnelle de 
membre de l'Académie de chirurgie. 
pour installer dans son propre service 
um laboratoire où puissent expérimen- 
ter chirurgiens et assistants. 

— Bien entendu, 
intéressés, la recherche chirurg 
ne dispose pas d'un local é. 
Quand les patrons ont besoin ae 
chiens pour leurs expériences, ils sont 
contraints de les acheter eux-mêmes : 
de temps en temps, nous les voyons 
en ramener un en laisse (un chien 
eoûte 4000 francs). En outre. comme 
l'administration ignore théoriquement 
ce laboratoire. elle ne lui fournit ni 
secrétaires, ni infirmières, et c'est au 
chirurgien de trouver, à son compte. 
son personnel 

Si l'équipement courant est ass 
ré par les salies d'opérations, il a 
falra fabriquer avec des moyens de 


de Chaillot s'affirment. Des trois pays en con- 
currence pour recevoir l'O.N.U. en septembre (Belgique, 


ive tète. Et Poris à offrir 


Mais l'organisation d'une pareille réception n'est pas une petite 


offa 
l’Assemblée. Deux milliards demi 
détail de l'invent: 

1.250 tables, 11.500 chaises. 


Les travaux d'une assemblée consis- 
tent d'abord en une série de séan- 
ces plénières : puis six commissions 
étudient des rapports ; enfin, au cours 
de nouvelles séances plénières, il est 
pris connaissance des réyultats des 
travaux ; lors de la session qui se 
tient à New-York, l'office de docu- 
mentation de l'O.N.U. eut à classer 
s de 6.000 plèees totalisant 68 mil- 
lions de pages 

Les langues de travail sont d'abord 
l'anglais et le français, puis le russe, 
l'espagnol et le chinois : les traduc- 


tions sont simultanées et les services 


de radio émettent en 18 langues. Un 
discours d'une durée d'une heure fait 
travailler 450 personnes. 

Voici la Liste des demandes dépo- 
sées par le secrétaire de l'O.N.U 

1° Des salles de réunion et une 
salle pour les sésnces plénières. qua- 
tre salles de commissions, douze de 
comités, un salon pour les délégués. 


our le monument 
LECLERC 


11° LISTE DES SOUSCRIPTIONS 


recueillies par Paris 


Anonyme, 500 ; Mme Daveau, 15, r. 
de l'Ancienne-Comédie, 100 ; Mme 
Dechauffour, 29, quai Sandeau. Pou: 

(LL), 200 :; M. Omer Brizard, 
Büsac-Sainies (Char--lnf). 50 ; M 
Meny, 136. r. St-Honoré, Paris, 200 ; 
M. et Mme L. Gordon, 32, r. Ernest- 
Renan, Paris, 100 ; Mlle Millet. 38, r. 
Campo-Formio, Paris (et diverses per- 
sonnes), 300 : Direction et ouvriers 

ju garage Riquet, 27, r. Riquet, 1.800, 

édération des Combattants cu Spec- 
tacle, 30. r. de Montpensier, Paris, 
10.006 ; M. Raymond Thoreux, 44, r 
de Tocqueville, Paris, 100 ; M. C. Re- 
nar, 12, r. de Montessuy, Paris. 
200 ; 

M. Duchesne, 253, r. St-Denis, Pa- 
ris, 200 ; M. B Ogier, 16, r. de Rou- 
sies. Maubeuge. (Nord), 250 ; M. Veu- 
consant, 3, r. Bergère. Paris, 200 
Mme veuve Pierre Doucet, 22, r. ds 
l'Ermitage, Saint-Maur (Seine), 300 
Mime Ranoux, 14, av. Beile-Gabrielie 
Fontenay-sous-Bois (Seine), 500 : 
Vrolixs Maurice, 10. av. Porte-Méni- 
montant. Paris, 100 ; M. Dubreu! 
Abel, 102. r de la Faisanderie, Paris. 
500 : La maman d'un ancien de la z 
D B- 100 : M; Bonneton Georges, 5, r 
de là Neva, Paris, 300 

Anonyme, 100 : Anonyme, 100 ; M 
si pime „Maréchal, Versailles, 560 ; 

ci Jeune. Pierre, Lucien. 
Rémy, 500 : Anonyme, 200 ; M. Cot- 
tavoz, $, squ. Got, Paris, 100 ; M 
Lapoy. 7, CAT À Lieuvin, Paris, 100 ; 

pagande Paris de s 
y, Pa- 


ris, 150 : Mme Verjon, 52, av. de 
République, Aubervilliers (Seine). 600 
Anonyme. Paris ; M. Rousseau 
André, 36. av. Th.-Gaulier, Paris, 300 : 
M. Ch. Denis, 7, av. de buffren. Pa- 
ris, 500 : 

ison A Robert. 26, r. du Renard. 
Paris, 1000 ; M. James Jean, 16, r 
Augenay, Paris, 200 ; M. Noël, coif- 
feur, Are-en-Barrols  (Haute-Marns 
100 ; Les dames et les élèves de 


Maison d'éducation de la Légion 
d'Honneur des Loges, St-Germain-en. 


Faris-presse 


Laye (S.-et-0.). 2200 ; Mme veuve 
Longevial Marcel, rue Méridienne 
Kouen (S-I), 100 : Ets J. Avon ei 

s. r, du Château, Vierzon (Cher) 
500 ; M. Pasco A.. 8, r. de Chignat 
Clermont-Ferrand (P.-de-D.), 500 ; M 
Ñivault Paul, M, av. de Clichy, Paris, 
100 ; M. et Mme Vursten, 4, r. de 
Providence, Paris, 200 ; M. Fradelizi, 
50, r. N.-D.-de-Loretie, 100 ; M. Am- 
brosio, 100 ; M. Ba: 24. bd de 


Clichy, 200 : 
M. À. Pignon. 158, r. d. l. Roquette, 


Paris-lie, 300 ; Mme R. Garnier, 15, 
ris-11°, 300 ;'Mme R. Garnier, 1 

r. Henri-Monnier, Paris-9, 200 

M. Misserey, 10, r. Copernic, Paris, 
600 ; Halte William. 200 ; Mme 
Teyssou, 20) ; G. Mondet et G. 
Henn Jean-Jaurèa, Paris- 
19, 500 ; 3i P. Vavasseur, ingé 
nieur, 8.'av. de Versailles, Paris- 
16°, 300 : M. A. Conan, 7, r. Rol- 


let-Salvan, Gennevilliers 
100 : Mme Alexandre, 
tor-Hugo. Vanves (Seine), 509 
M. Argaud Auguste, 6, r. 
vigné, Villemomble (Seine). 509 
Maison Godchot-Petit et Ci 
du Sentier, Paris-2, 8.000 : Mme 
Gougenheim, 1. ouard-Renard 
Paris-1#, 160 : M. Riou Christian 

, T. , Pi 


(Seine), 


M Seugnot, 
50 : Succursale 
tadt (employés). 
415, 1.500 : M 
dépasitaires 
l'Église, E 


de Nous 
BPM 


S.P. 


Lecut, F 


tainebleau, Veneux 
et-M.). 2.010 : 
19 rue Le Brun, 
M. Leclere Alberi, 
Paris-16*, 100 : Mme 
lers, St-Frambourg. par "Berbery 
(Oise), 100 : M. Rabate Henri, 10. 
r. Baynouard, Paris-16°. 500. 
Le montant des onze pre! 


3 ières 
listes s'élève à 587.384 francs. 


M. LE Lie vient de faire connaitre les besoins matériels de 


nts. Le 


eu budget, 4.000 partici 


re, au surplus, est impressionnant. 


z le publie, cent 
bureaux. des salles de presse et de 
radio contigués devant couvrir au 
moins 10.300 mètres carrés 

2° Un « espace » supplémentaire 
avec 600 bureoux où travailleront 
2600 personnes ; surface totale exi- 
gée 31.000 mètres carrés. 

3° 1.250 tables, 2.309 bureaux, 11.500 
chaises, 1.000 portes téléphoniques, 600 
machines à écrire plus celles de la 
presse, 400 armoires-claseurs. 

4° 2800 chambres dont 2.100 dans 
des hôtels de première classe, le reste 
dans, des établimements de deuxième 
ciasse 

5° Un service régulier de transport 
entre le siège de l'Assemblée et les 
hôtels, des autos privées pour jes dé- 
légations et les hauts fonctionnaires 
du secrétariat. 

6" Un secrétariat local de 500 per- 
sonnes pour les travaux de secréta- 
riat, d'entretien, pour la police, les 


7° 4000 repas quotidiens. Un service 
de restaurant noctume pour 300 per- 
sonnes 
Prestige et rayonnement 


Ainsi dès que sera connue la dé- 
cision de la Commission des Neut. 


plus un salon 


repris 
On connait déjà T 
res actuels de l'édifice 

‘Trois d'entre eux, les conservateurs 
des musées des monuments français, 
des traditions populaires et 
rine s'inellnent de bonne grâce 

St m'est pas question, affirme Yun 
d'eux, que nous nous opposions à la 
venue de FO. N. U. en ces lieux. Com- | 
ment ne su ions-nous pas une 
entrave de plusieurs mois quand fi 
y va du prestige, du rayonnement de | 
ja France ? Quand nous pouvons sup- | 
poser que l'Assemblée accompiira pour 

des travaux que nous ne | 

pouvons réaliser, faute de crédits et 
dont nous serons les bénéficiaires ? 

1l est entendu qu'aux Monuments 
français les pièces transportables se- 
ront seules déplacées, tandis que les 


réunira autou: 


monde ALLAIN qui sera 


DER ; les donseurs espagnols Anita 


RIALES sera le plus grandiose et le 


Qu'existe-til chez noue qui réponde = 
Fe le aneu ioei] Le <New-Lool> 1948 est né dans une ferme 


OGADOR 5": 
VIOLETTES IMPÉRIALES 


La nouvelle opérette de Paul ACHARD, René JEANNE et Henri VARNA 
inspirée du film d'Henry ROUSSEL - Musique 
ses grandes vedettes Marcel MERKES et Lina WALLS 
les gds comiques Fernand GILBERT, Robert ALLARD, PIERJAC. 
IMPERATRICE EUGENIE ; Annie Depart 


THOREL, Ch. VALSTER et Marcelle RAGON. 


mis en scène par Henri VARNA ou Th. 
20 décors - 600 costumes - les ballets de Miss MAY av. Poul LAMBERT 
Les chœurs et le grond orchestre Peul FLORENDAS 


SAMEDI 31 JANVIER iS "iscation "er 


e 


„et nos chirurgiens achètent 
de leurs deniers les chiens né- 
cessaires à leurs expériences 


fortune des sppsreile de création œ- m physlologiste, un chimiste, 4 
ou trois bactériôlogistes : et, enfi 
une bonne maitrise de préparateura, 
rmières qualifiées et ĉe secré 
s pour les documents radiogra 
phiques et autres. 


thésie € 
tor Craaford pour la resp 
ficielle. 


— Et ce n'est pas tout, renché 


un jeune assistant : faute de pe Au lieu de cette organisatio 
sonnel, ce sont des infirmières Dé nimple et rationgelle, un émines 

névoles qui préparent chez elles, le chirurgien, membre d'une acadé- 
soir ou pendant leur jour de repos, Mie. ne dispose, on vient je 
les aiguilles et les soies pour les Voir que, d'un laboratoire fondé 
sutures. par lui-même, et en quelque sorte 


clandestin puisque l'Assistance pu- 
Laboratoire. clandestin ique l'ignore aéministrativement 
Bref, un laboratoire comme celui- 
là manque d'un budget annuel de 
1.500.000 francs. 
Et l'appareillage ? 
— Deux ou truis millions pour 
acheter un appareil Craaford. un 
lectro-cardiographe. un appareil de 
radio-photo du type employé dans 
l'observation d'aviation. 
Voilà pour quelles ladreries il faut 


| Prochain article : | 
En France une grande 
opération est un ex-| 
ploit | 


livrer nos giands cardiaques aux 
soins de l'étranger ! et que la Recherche scientifique n'a 
Les conditions, financières et de budget, ni la FacultA de 
techniques, d'un redressement chaire pour une spécialité aussi 
cette déplorable sit importante que le « secteur » 
tant bien simpl e cœur-thorax 
professeur de la Faculté, il s'agit © C'est un profemer de Faculté 
de créer une section de recherche qui m'a livré cette stupéflante ré- 
clentifique de 5 à 10 savants (aux  vélation 


U.S.A. on en prévoit de 15 à 18) = Je suis un peu gêné pour 
Pour obtenir le rendement moder: vouer. monsieur, mais c'est bien 
ne, il.faudrait compléter la recher: i qu'il n'existe pas encore à ln 
che par des services d'assistance uré chaire de chirurgie 
rationalisés comprenant au moins rardiologiqu thoracique. 


DIOR EST ALLÉ CHERCHER 


à la campagne l'inspiration 
de la collection de printemps 


ES nouvelles collections que Christion Dior présentera, le 10 février 
dans ses solons de l'avenue Montaigne, au plus internetionol des 
Tout-Peris, sont des produits de le terre. 

C'est à la compagne qu'il ve chercher l'inspirotien. Le « new lock » 


est né parmi les poules et les dindons. 

Cristian Dior s'installe, avec son 
carton À dessin, dans une ferme qu'il cinq cents croquis, il rentre à Paris et 
possède près de Cannes. Au bout d'un le travail commence. 
mois, quand il a griffonné quatre ou Les deux plus importants personna- 
ges de la maison — après le patron —| 
sont Marguerite et Mme Mizza Bricart 
Marguerite, la grande première, est une. 
Normande bien en chair. Mme Bricart 
— 45 ans, très chic, cheveux rouges 
est 50 p. 100 anglaise, 50 p. 100 austra-| 
lienne: c'est elle qui décide de ce 
que veulent les Parisiennes. 

Dior ne touche jamais une épingle 
ni une paire de ciseaux. C'est l'affaire 
de Marguerite qui travaille sur ses in- 
dications: 

Il a quatre secrét douze mode- 
listes, sept cents employées. L'une d'el- 
les est spécialement chargée de s'as- 
surer que deux amies ne commandent 
pas la même robe, du même tissu et 
de la même ce 

Deux cent cinquante personnes sont 
invitees à la présentation du 10 fé- 
vrier. Les acheteurs internationaux m 
seront admis que le lendemain : © 
cun devra déposer une caution : 30 
francs. Cette caution est une précau. 
tion pour écarter les indiscrets q 
pourraient être tentés de copier le: 
modèles sans bourse délier ; elle ser: 
défaiquée du prix de la robe qu'il 
achêteront. 

— Le prochain « New look », déclare 
Christian Dior, c'est simplement le 
corps de la femme, tel qu'il est, et que 
les dessinateurs, depuis Poiret, sin- 


ards 1/2 de dollars 


décor, un cadre inespéré ; les Tradi- 
tions populaires font d'autant moins 
d'objections que l'nstallation n'est 
que partiellement accomplie, que 
maintes collections n'ont mème pas 


géniaient à déformer. 


BOBINO*“# 
HIER contre 


encore été débailées. A la Marine, un 
regret, celui de ne pas disposer d'une 
seule salle tenant lieu de musée sym- 
bolique. 

Mais le quatrième n'est pas con- 
tent, Le musée de l'Homme, on le 
sait, a déjà protesté énergiqueme 
par la vole de son directeur, le pro- 


WE 


LE SPECTACLE LE PLUS GAI 


de touristes ér 
rend à Paris. Sur la route, 
trouve mêlé à ure aveniure qu 
femme : ln comicsse de Saint 
ouver. Le marquis d'Harmor 
aider... La ence s'en mêle a 
au cours d'une g D 
ensuite une bel 
sor mas 
turne de: 


CHAPITRE XXII 
L'homme du palanquin 


E lendemain, mon ami le marquis vint me rendre v 
L malgré l'heure tardive, il trouva mon petit déjeuner encore 
sur la table. Il était venu, me dit-il, me demander un sez- 

vice. Dans la foule, à la sortie du bal, un accide: 
voiture et il me priait, si j'allais à Paris, de lui accorder une 


place dans la mienne. 
J'y alleis et je fus rav 

pou? compagnon de TO 

Rea moi jusqu'k mo 

mont 

fus surpris a'y trouver un homme 


t était vé à sa 


de l'avoir 


ans ma vie, ce 
dit le comte, ma 
d'autre panen 


à notre entré 
C'était le comte de Saint-Alyr 
ses lunettes d'or sur le nez 2 
Les boucles huileuses de sa per une signature fera 
ruque noire encadraient sa tête avsi bien l'affaire que l'autre, la vô- 
étroite et semblaient être la garni- tre aussi bien que la mienne. Et puis- 
ture, sculptéo dans lé d'un Gos vous êtes aiez DOn pour Venir 
affreux visage de bu cacho. San kool, out va Dion mercher 
neg noir pendait sur sa poitrine et : 
il avait le bras droit en écharp Un mort importun 
Je ne sais si, ce jour-là. sa p 


sionomie avait queln ie ous partimes donc. Le comte me 


traordinaire, ou si ca qua fav prénoms d 
entendu sur lui au cours de ma aus sn de 
mystérieuse entrevue dans le parc it mort et les dé- 
m'impressionnait. mais il me parut er 


encore plus rébarbatif que d'hab 
tude. De plus, Je n'étais pas 
pécheur e: et_j'éprouvais 
certain trouble À me trouver ai 


uant l'endroit 
x apparte- 
Amand, où 


brusquement devant cet homm AS 
que J'avais outragé, tout au m ms sarae 
en intention. e 
D sourit errement, éi 
— Je sais venu, monsieur Bi tir 
kott, dans l'espoir de vous v è 


ici, dit-il d'une voix gr 


ser Le comte me remit de quol payer 
ongeais à prendre une RTA s 
Dr te à Die de vous, maia mon les frais, ordinaires et supplément 
ami le marquis d'Harmonville, qui res. € à: ation no: 
se sent peut-être un peu mon obli- Sali une grose son 
gé. me prêtera sans doute l'assis me nd il eut 


tance dont j'ai besoin aire e 

dit le mar- je devais 
heures — Pa: 
ait que je 


— Avec grand plaisir. 
ouis, mais pas avant six 
U faut que je parte à l'instant mê- vi 


me pour aller retrouver des mens msataire et j'ai éc 
Aqui je ne puis faire ‘aux-bond et cliner cetie corvée. Mais l'on m'a in- 
Je pain que notre réunion durera au formé que si le reçu était à mon no 
moins jusqu'à cette heur ceci . aux yeux de 
+ >i, l'exéeut niaire et q 
Etrange attitude du Je ne pourrais re. Je vor 
comte a é dard ge 
comte. ne À 
Qt eut ER 
trete ' 
n m'ore bien volontiers A « 
remplacer notre ami, dis J mans, ‘et 
— Vous êtes trop bon. monsieur sur les Yeux, f 
et je n'ose euèrs vous demander ans la voiture, et 
co service. La chose dont il s'awit le trouvai quand 
est un peu lugubre, pour auelaw'un y 
Aaus gai et dassi charmant Paris avait perdu son charma 
que vous, monsieur Beckett. Vou: moi. J'expédini les petites 
lez-vous, Je vous prie, lire cett s que J'avais à faire, impa 


lettre que j'ai reçue ce matin de retrouver ma calme cham 
La lettre en question n'était certes a Dragon Volant, les bols mé 
nncoliques du château de la Car. 


pas gaie. Elle avertissait 


comte que 


le corps de son cousin, M. de Saint- que, et ia bouleversante proximité 

| Mon agent de change me retint 

| DEMAIN : ms MS en erpiat fania, 
chez mon banquier, Peu m'i 


| L'homme du palanquin 


talant quel jours d'in 
peu m'importait cette somme 
i tière : J'étais obnédé par la fen 
— ami occupait mes pensées et dont 
Amand (leq bra neheur ravissa: 
château de Cléry. son te, m'appoinit a nuit, ve 
dent la déopuills devait ètre inhu- les châtaier et les tillenil 
mée nu Père-Lachaise) avait été mis  chétenu de in Curque. Mais j'ava 


rendez-vou: 
de change et Je 


en route et arriverait, avec la per- ur-là, a 
mission du comte de Saint-Aiyre. de- 

main soir, vers dix heures, au château 
de la Carque. De lò, Il serait ensuite 


transporté vers le cimetière, nec entra les mains de mon banquier 
pagné de einq memb — car les fonde d'Etat allaient 
qui désireraient assi: considérablement baisrer. 

ques (Copyright 1948 by Paris-presse and 


— C'est À peine si J'ai vu, une fois 


ichel Arnaud.) 


MAYOL 


ROMPNE Revue « NU... 48 » 
20 VEDETTES 


ARBITRE 
LE PUBLIC (Il est prudent de louer) 


AUJOURD'HUI 


fesseur Rivet. 

— Cependant, vous êtes, vous, moins 
« touché » que les autres, puisqu'il 
n'est question que de vous priver de 
la salle de cinéma. du bar et du hall? 

— C'est épouvantable | Le seul 
cinéma scientifique et culturel de 
tout Paris ! Songez que 160 élèves 


ALHAMBRA - Aujourd'hui matiné 
LE MAHARADJAH $ 
ER, | 


Le plus beau et le plus gai spectacle de Paris 


et les MAYOL'S PIN UP GIRLS 
Shet2ih 


àl5h 


de ia Sorbonne préparent ici un cer- 
tificat d'ethnologie, que nous rece- 
vons annuellement 200.000 visiteurs, 
pour la plupart venant des écoles et 
des groupements syndicaux | Occuper 
le hail, mals c'est occuper toute la 
maison. Que diriez-vous si je barrica- 
dais votre porte ? 

Et M. Rivet de se rendre à l'Elysée 
où ll découvre en M. Vincent Auriol | 
un des plus fervents ns de 

installation de l'O. N. U. à Chalilot! 

Au demeurant, le Palais ne suffire 
peut-être pas à satisfaire aux exigen- 
ces de M. Trygve Lie et il est ques- 

on que la Maison de la Chimie soit 

ffectée comme annexe. 

L'O. N. U. chez nous, c'est un ap- 
port considérable de devises et un 
mouvement d'affaires qui donnera un 
sérieux tour de volant à la vie pari- 
sienne au lendemain des vacances. 


Jean PAINSET. 


FERNAND GRAVEY 


dont TOUT PARIS connati 
le grand sucrés dans la triomphale 
PETITE HUTTE d'André ROUSSIN 
fait sa rentrée demain mar 


aux NOUVEAUTES 


gprèe une abeence de dis jours 
causée par une mauvaise g 

C'est Fauteur André ROUSSIN qui avec 
un brio et une tontoisie incomparables 
avait remplocé son merveilleux interprète. 

ii fut Ivi-même remplacé excellemment 
por PIERRE GAY. - La chormonte 
SUZANNE FLON retrouve ainsi ses por- 
tenaires_de lo création. 


Jeudi 29 Janvier, 20 h. 30 


SPECTACLE DE BALLETS 


immense succès 
de public et de presse 


MA MERE L'OYE 
de Maurice RAVEL 
LA BALLADE 


DE LA GEOLE DE READING 
de Jacques IBERT 


SUITE FANTASQUE 
a'Emmanuel CHABRIER 


CASSE-NOISETTE 
= de TCHAIKOWEKY 


DELAMPRE 
| PALACE, „n 
; NAPOLEON 


NOES JOA 
MEAN 


LE CRIME 
DE M"LEXTON 


MISE en ocene 


ie € SAM WOOD 
IL FAUT AVOIR VU 


LES IVOIRES DE CHINE 


de MICHEL QYARMATNY 
Le tebleou dont porie tout Poris 
T- 1. soirs 20 h. 15. Dim., jundi 14 h. 30 


FOLIES-BERGERE 


LES PORTIQUES ° 
MAX LINDER” 


je Vincent SCOTTO 
Roy- 


LANE et Ramon ALMEDA; R 

T'VIOLETTES IMPE. 

pe féerique spectacle produit et 
. MOGADOR. - 150 artistes - 


remière à bureaux ouverts 
ouverte — 


ETOILE] 


TOUS LES SOIRS 20 H. 30 


CHARLES TRENET Revue x RIP 


- DIM, 2 MAT. 


THEATRE des VARIETES 
Rions-nous d'aujourd'hui en attendant demain 


avec 


QUI L'EUT CRU ! 


La joyeuse revue d'actualité de 
DED RYSEL 


HOWARD 


L'ETRANG 
AVENT 


VENTU, 


PURIÈRE 


en 


OPERA-COMIQUE ===; 


M 


BALZAC : HELDER 
SCALA-VIVIENNÉ 


CLAUDE DAUPHIN 
MÉLÈNE PERDRIERE 


RENE ALIE 
JACOESTASTELOT 
BENE BLANCARD 
GISELE CASADESUS 


LESTELLY et VAN PARYS 


pour ia première fois dans un Cabaret parisien à 


LA BOITE A SARDIN: 3 


DRAPd'OR 


DINERS ~ ORCHESTRES . ATTRACTIONS 
ELYsées 04-31 Ouvert toute la muit 


BAR = DINERS - SOUPERS 
(NOUVELLE DIRECTION), $, RUE BALZAG (CHAMPS-ELYSEES) 


{ 


L 


prix de nos produits : 


de nos achats à l'étranger : 


1) Majoration uniforme et 


2) Institution d'un marché 


3) Création corri 


doilar, puisque 
changes la moi 


de leurs devi 


Dollar ..….... 
Livre 3 
100 francs suisses . 
100 franes belges ..... 
100 lires . 

100 florins 
100 escudos 


Quels doivent se négocier ces 


LE FRANC DISPOSE 


Les noureaux cours (| 
luation de 80 0/0) 


N.-B — Les cours ci-dessus (achat et ven! 


(dollar 214,392) est le chiffre moyen inserit entre 


A DEVALUATION 


1. But de l'opéra 


1) Faciliter nos exportations en diminuant pour l'étranger le 
2) Diminuer nos importations en augmentant le prix en francs 


3) Ramener, dans le circuit officiel, nos disponibilités clandes- 
tines (or, devises, avoirs à l'étranger). 

DONC, AMORCER LA STABILISATION DE NOTRE ECONO- 
MIE EN RETABLISSANT L'EQUI 
COMMERCIALE D'UNE PART, 
PRODUCTION NATIONALE D'AUTRE PART. 


2. Son mécanisme 


RE DE NOTRE BALANCE 
ET EN STIMULANT NOTRE 


géné: 80 0/0 des cours pra- 


tiqués sur les devises par le Fons dè stabilisation des changes 
exemple : le dollar, hier à 119.10 passe à 119,10 + $9 0/0 = 214,392). 


libre, 


imité provisoirement à deux 


raonnaies désignées (dollar americain, escudo portugais). 

ative d'un frane expertation dont la valeur 
est déterminés par la moyenne entre les deux cours ci-dessous du 
s exportateurs sont tenus de livrer à l'Office des 


ses au cours défini au paragraphe 1 


rès déra= 


867 


) sont ceux aux- 
Le cours officiel 
cés deux limites. 


fférentes devises 


l? 


A.O.F. Togo, Cam Calédonie, 
roun, toto des Somi; Nouvellès - Hébridès, 
lis, Madagascar, St- Territoires Etablissements fra: 
Pierre -et - Miquelon, | du Pacifique sais de l'Océanie 
Réunion 
Rapport inchangé Pas de dévaluation | 100 fr. locaux = 
eve” te frane de Sa fr. locaux = 432 fr. métropolit. 
métropole 352 fr. méti lit. ce qui donne : 
100 fr. locaux = fau lieu de 340) 1 49 tr. 6 loc. 
170 fr. métropolit. ce qui donne : 200 fr. loc. 
ce qui donne : Dollar : 48 fr. 62 ler. 
Dollar : 126 fr. locaux. | Livre : 200 fr. locaux. 
Livre : 398 fr. locaux. | Roupie française : | 
64 fr. $0 locaux. | 
AFRIQUE DU NORD 
Pour l'Afrique du Nord régime analogue à celui € ie 
métropole. & Lé franc marne: dit la résidence de Rabat, rest 
aligné sur le frane français. ffice marocain des changes four: 


nira des devis 


pour un certain nombre de 
mique et sociale dé ia popul 
disi 


tion 
figureront ent 
. le thé, le 

Nous croyons savoi 


i 


en es qui concerne le blé et le chai 


f ACHAT 
| Transactions | 
ve |, 2 (mt 
ommerciajes 
| Importations |e Lu 
|a) Produits essen- | à vétranger 
Libre pour t GC Es || [Au cours » primé = 
vendeurs au en | (a 80 % et sur le 
cours du marché|b) Produils non! Néant. | contingent 
libre. essentiels : ‘au | par l'Office des 
cours dm mar-| | changes. 


ché libre. 


maintenant de 3 parités : 


Ce qu'ils disent 
< Les exportateurs 
se félicitent 

surtout du marché 
libre des devises > 
dit M. NAUDIN 


Voici ce que nous a déclaré M. Nau- 
din. directeur du Comité d'action 
économique et financière : 

— Le commerce extérieur n'a pas 
encore connaissance de tous les dé- 
talls et ne peut prévoir toutes les inei- 
dences des nouvelles mesures finan- 
cières. Celles qui ont été rendues pu- 
bliques hier ne constituent d'ailleurs 
qu'un premier train. puisque aujour- 
d'hui même doit être prise une nou- 
velie décision concernant le marché de 
l'or. Les exportateurs, pour leur part 
n'ont jamais été jusqu'à réclamer la 
dévaluation. Pourtant, i) leur était 
devenu impossible de travailler sur 
mms marchés étrangers avec un franc 
Furévaiué. Is étaient favorables à la 
création d'un frane d'exportation et 
au rétablissement du marché Libre des 
changes. C'est assez dire que les nou- 
velles mesures correspondent, en prin- 
cipe, à leurs vues. 

» Une question reste délicate : celle 
des rapports financiers franco-anglais. | 
Les exportations ne vont-elles point | 
porter ombrage aux exportations bri- | 
tanniques ? 
aut souligner, à ce propos, tout | 

que présentent les offres 
d'études faites par la Grande-Bretagne | 

ns le but d'établir une zone d'har- 
monie entre le franc et les sterlings. | 
Il est, en effet, indispensable que les 
marchés d'Europe se coordonnent. 

» Souhaitons que ces études, faites 
en commun, nillent vite. Nous pensons 
que les gouvernements devralent, en 
ces matières, s'informer de la situa-| 
tion exacte des différentes catégories 
de commerces, afin de disposer 
d'éléments d'appréciation réels, et ne 
pas se contenter de l'abstraction des 

stiques. » 


PRIX DE BELLEY | 
(Première épreuve) 
1. Achile (a. 
rat 


(Deuxième épreuve) | 
Aenthon (M C.-Malllardi 122916. 

M H. CéanMatiart 

Aramis L 


MICHEL) 
PAIE PLUS CHER 
BRILLANTS  acewremie, se. | 


NE PAS CONFONDRE: pas en boutique 2" ét.) | 


LES CHAUSSURES 
DIGARD] 


SOLDENT À 


MARDI 27 JANVIER 
et Jours suivants 


71, Avenue d'Orléans 
106-108, Rue de Rivoli 
41, Avenue des Gobelins | 

n 
CHAUSSURES de VILLE 


ARTICLES D'USAGE 


CONSTRUCTION APPARTEMENTS 
après autorisation el attribution de 
materiaus Société dispose 


APPARTEMENTS 


3-4 pièces VICTOR-HUQO 


LIBRES à la TERMINAISON 
FE AU ‘#29 "usman 


LAB, 49-34 


| 
| 


LA SILVIKRINE CHERCHE : 

1% Comptabte 

2e secrétaire 

3° Siéno-Dactylo 

4e Aide-Chimiste 
Seules les premières forces sont prices 
d'écrire avec références et cum. vitæ : 
43, t. de Romainville, Montrouil-s.-Boie. 


fimm 


6, Place MADELEINE |: 


Ca FRANCO-SUISSE 


| 2. “A PRIME 


| 1. THEORIQUE : pour l'évaluation 
de l’encaisse-or; 

: représentant une déva-| 
luation de 80 %o à l'égard de 
toutes les monnaies ; 


3. MOBILE: à l'égard de certaines devises. 


par Jean PUPIER 


après une série d'épisodes qui parfois semblèrent dramatiques, 
paraissent devoir demeurer assez longtemps encore dans l'actua- 
lité. Leur complexité était escomptée et ne surprend pas. Malgré elle, 
toutefois, les textes connus sont loin de répondre encore à toutes ies 


questions q 
l y aura di 


l'on peut se poser 
+ de 


savoir: une parité 
ue seulement, ser 
pour la comptabilisation des 
vpérations de l'Etat — et en parti- 
culler pour l'évaluation de l'encaisse 
or qui n'aura, de la sorte, pas À 
être revisée — et une parité « à 
prime », celle-ci de 80 %. qui cons- 
tituera le e droit commun » des 
devises étrangères à l'égard du 
frane. A quoi s'ajoutern pour quel- 
ques devises — deux seulement au- 
Jourd'hut, de bien inégale importan- 
ce dans leurs mouvements 
franc: le dollar U 
portugais — une parité déterminée 
au jour le jour par le marehé € 1i- 
bre » des changes qui va s'ouvrir. 
laquelle, largement ouverte à l'en- 
trée des e monnaies fortes » inté- 
ressées, ne sera accordé, à la sor- 
tie de ces monnaies, que pour des 
opérations nettement déterminées et 
contrôlées, 


C'est sur l'institution de cette trot- 
sième parité, introduisant en efet 
une discrimination entre les devises 
et par conséquent entre les transac- 


Lions extérieures, que s'est manifes- 
tée in plus forte et finalement l'irré- 
duetible opposition Au Fonds mo- 
nétaire international. 

Cette opposition, traduite en ter- 
mes vigoureux, ne semble pas ce- 
pendant, pour le moment, devoir en- 
traîner de plus graver conséauen- 
ces. On s'est contenté de nous fatre 
remarquer que, selon les reseripe 
Lions des statuts du Fonds nous 
avions épuisé nos possibilités dè de- 
mander À celut-e} de nous remettre 
francs. Mais 


des dollars contre des 


GEORGES GARREA 
A REÇU 
OFFICIELLEMENT 
cravate 


de commandeur 


La eravate de commandeur de la| 
Légion d'honneur a été remise, ce 
matin, à M. Georges Garreau. redac- 
teur en chef de . Paris-preme ». et 
président de l'Association des jour- 
nalistes pariementaires, au cours d'une 
réunion intime, au Palaix du Luxem-| 
bourg. 

Dans la même promotion. M. Char- 
les Patoz. de l « Intransigeant », a 
reçu la croix de chevalier. | 


TUEZ LES MITES EN HIVER| 


L'eclosion des œufs dè mites ayant 
lieu aux premiers chauffages, les infa- || 
gables larves dévorantes se mettent 
atement au travail. Tout leur 
mestible : lainages, soieries, co- || 
nême, si vous n'avez pris soin de || 
timoriser placards, penderies, tirol 
ou valises. Prenez garde de pulvérise: 


est 
ton 


vêtements par vêtement ou tissu par || 
lesu pour ne pas laisser de coins non 
protégés qui seraient infailliblement | 


la proie des larves 
qu'une mite femelle, celle qui ne vole | 
pas, pond jusqu'a 3.000 œufs deve- | 
nant autant de larves qui.mangent 500 
fois leur poids de tissus, on volt ta 
nécessité de timoriser durant l'hiver | 


Communiqué par TIMOR 
linsecticide de France) 


SERAI HEUREUX AVOIR NOUVELLES 

de CAMILLE et MARCELLE SARLOUTTE. 

Cousin ANDRE 405 Eost S ist Street 
New-York City 22 NY (U.S.A) 


Et si l'on songe | 


RECOMPENSE à personne qui ramèn 
ou donn. renseign. sur caniche mar 
Tito, perdu ou volé le 15 janvier, rue 
Jacquemont. 


Marcadet 47-40. 


P i 
=W 
VOTRE MAI 


LIVRAISON 
ETE 1948 


DE CONSTRUCTION ÉLECTRI 
Cape mem MO se te 
4. rve Lamennais, PARIS (VIJ) - Bot 30-80) 


IECES D'ARGENT 


DEMONETISEES - ACHAT : 
40 fr, - 2 fe.: 20 fr. - $ fre.: 
+ 10 fr: 18 fr. 20 fr.: 36 fr. 
FRANOR, 68, r. Ai 


i ES dispositifs monétaires qui viennent enfin d'ètre rendus publics, 


leur sujet. 


e nous de 


n mest paa question Q 
ions rembourser prématurément les 
125 millions de dollars que nous 
ons ainsi obtenus, et pas davan 
age que nous + rortions , du Fonds 
ou en soyons exclus. 

part et d'autre sur le caraci 
« provisoire » de notre nouveau mé- | 


canisme d nges, et on est 
d'accord nu moins sur ce point.| 
Au surplus, c'est dans une série 


de négociations internationales avec | 
tous nos partenaires commerciaux | 
a acceptons, aujourd'hui, de| 
Eaker. | 
Notre position. dans les convers: 
tions économiques « multilatérales ».| 
ne devra pas moins être éc'airée aux | 
nouvelles clartés venues de notre po- | 
liüque monétaire particulière Ce sera | 
spécialement le cas lorsque. le ler| 
février prochain, s'ouvri 
les une conférence dont i'objet dé- | 
ciaré est de faire faire quelques pas 
de plus à ce que nous avons appelé 
la « Troisième force économique 
savoir celle de l'Europe occidental 
La France et l'Angleterre. qui vien-| 
nent de se neurter rudement da 
l'épisode qui se clôt. sant les marra‘. | 
nes communes de ce groupement, e| 
ne pourront pas l'oublier. 


Les fonds clandestins | 
rentreront-ils ? 


l'obtiendrens qu'en partie 
certes. Ti restera des + thésaus 
seurs , pour douter du succès de no- 
tre manœuvre. malgré l'imagination 
dont elle fait preuve ou peut-être à| 
cause d'elle. 

Quant à la rentrée des fonds tran-| 
çais actuellement à l'étranger, les- | 
quels auront, sous certaines condi- 
tions. la faculté de «introduire dans| 
les transactions du commerce exié- 
rieur. c'est ce que l'on pensera def 
l'efficacité et de la constance de no-| 
tre action présente qui en décidera | 
surtout. Dès lors que l'on fait un a 
pei à la « confiance 
ment à elle. c'est à 
l'on doit surtout 


Lucien LELONG 


dernière journée de 


SOLDES 
Mardi 27 


de 10 heures à 18 h 
18 Avenue Matignon 


| 
| 
| 


SANS, INTERMEDIAIRE| 
Bo 0/9 Shureun = cum | 


RAYJO 


FABRICANT 


93, rue Oberkampf | 
Poris-11* (M> Parment.) 


aux cours antérieurs majorés de ia prime de $0 0/0 
archandises intéressant la v 


les corps gras et céréal 
ajoute le communiqué. que là parité 
de 120 francs marocains pour un dollar continuera à être appliqué 


Transactions sur les devises 


écono- 
marucaine. Parmi ces marchan- 
les produits pétroliers, les en- 

tres que 


rbon. » 


UN ANGLA!S 
DISPOSERA 

DE 30.000 FRANCS 
pour un week end 


en France 

LONDRES, 26 janvier. — Lors- 
que les restrictions sur jes voya- 
ges à l'étranger seront levées au 


printemps les Anglais qui iront 
aser Un week-end en France, 
isposeront, écrit le « Daily Mail » 
de 30.240 franes pour leurs 35 il- 
vres auiorisées et cè, au nouvesn 
cours de 854 francs pour une 
livre. 

Ils pourront mème disposer de 
plus, s'ils peuvent se procurer des 
devises au marché libre. Mais, 
ajoute le journal, jes prix én 
France sont élevés, bien plus éle- | 
vés qu'en Angleterre. 


LA DEVALUATION 
VA CONTRAINDRE 


Coup de théâtre 


dans l'affaire de Montmorency 


|La police recherche une 


amie de la petite bonne 


OIT-ON s'attendre à nn coup de théâtre ımminent dans l'affaire 
de Montmorency ? On peut le croire. En effet, depuis ce matin, 
les inspecteurs du commissaire Balzeau, de la ire brigade mo- 
bile, recherchent à Paris Céline Seypula, la Polonaise amié intime de 
Denise Coppé, la seule qui peut actuellement donner aux policiers des 
renseignements précis sur la vie sentimentale de la petite bonne. 
L'énigme qui entoure le meurtre de 
Denise Coppé peut done être résolue, 
dans les heures qui vont suivre. 
Céline, il y a deux mois à peine.| 
éthit encore employée comme bonne 
Chez M. Demäarolls, charcutier à Mont-| 
morency. Elle fut renvoyée per ses) 
patrons pour sa mauvaise conduite. De 
son côté, le commissaire Ralzeau s'est 
rendu à Ozoir-le-Veulzis en, Seinte- 
Marne, où peut également se trouver 
| la elé du problème. 
|. Denise était née dans ce 
village de Seine-et-Marne, y vécut de 
longues années, Elle fut tou] 
compagne de Cécile Serpula. 


G JI jamei 1948 

lotte éhérocalle du 

GRAND CONCOURS 
REFERENDUM 


PHILIPS 


60 MORTS 
PAR LE FROID 
AUX U.S.A. 


NEW-YORY. 26 janvier. — La 
vague dè froid. accompawnée de tem- 
pêtes de neige. aui sévit éctuell 
ment aux Etats-Unis, a fait ju 
qu'ici une soixantaine de vietimes. 

A New-York, un millier de ba 
iayeurs saffairent À dégager ia 
chaussée recouverte de 35 centimè- 


ile fré- 


Sumtirent l'école communale mr iet frea de nelze, Toute la còtè atian- deFrancs 
danser ensemble au même bal du tique du nord au ga subit un Bi- R 
Pays. Enes eurent également les mêmes, “0T rigoureux. (À e e DE PRIX 


amoureux et le même patron, M. Pier- — 


lot, un commerçant du villa: 


| Pour les 
| ms assurés sociaux 


vait eu, dit-on. que des fli: sans im- 
periante. 4 qui cessent leur travail. 

Puis Céline quitta Oxoir, Denise, elle, 
testa malgré les appels de son amie. 
Mais en novembre dernier, Céline 
triomphait : Denise abandonnait sn 
Village et se piacait, par lintermédiai. 
re de la Polonaise, chez M. Roussel. à 
Mntmorency, 

Mise À la porte de chez ron patron. 
Céline alla se placer à Paris. Une foi: 
encore, les deux jeunes filles étaient 
| séparées. 
| Elle était 

Trop courtisée, entrainée par Ce. 
cile A-t-elle commis à son tour une 
| Sventure $ 
A-t-elle connu, soit à Ozoir-le-Voul- 
zis, soit à Montmorency, les désirs 
qu'elle rejeta ? 
Pendant que le commissaire Bal-| 
zeau fouille le passé de Denise, le com. 
Î re Puech a passé au crible, 
Montmoreney. mplot temps di 
Be Denis 
| it indiseutsblement 
| connu de Ia petite bonne des Roussi 
I connait rfaitement la disposition 
a villa du boulevard 


Demandez aujourd'hui même le règlement du concours 

et la liste détaillée des prix ou Distributeur 

Officiel PHILIPS le plus proche ou, à défaut, ou 
Service du Concours 

50, AVENUE MONTAIGNE 

PARIS 


Lo Caisse Primaire Centrale de Sé- 
curé Soeisio, rappelle aux seuren se- 
cieux de la Région Porisisnne qu'is oni 
l'obligohen, lorsqu'ils interrompent 


Séeurilé Sociale, une lettre d'avis 
d'arrêt aa travail. 

Les imprimés nécessaires sont mis à 
leur dpoutiion por les moirias ei oan- 
Mres de Séeurilé Soeiaia. 

La Caime signale en ovire aue les 
vorlies ne sont autorisées aue dons un 
BA thérageutique ot uniquement de 
10h. è 16 h. 


nallères ei dos 
bourro être refusé aus omurės 
Vandraient pas compie de ces dispon- 

ulon sero eonirélés 
par der agents visiteurs. 


d'Andiliy 
Alors ? 
Attendons quelques 
être! 
À moins que le + bon côté » de le 
| quête ne s'effondre au dernier moment 


Mauvais début 
LA REINE | 


L'ETUI OE 
SLAMES 


heures peut 


fiice rowr enfant; 


Lame française de quol qui 
sace à un vutilloge ultra: moderne 


| DU CARNAVAL NIÇOIS| LE SPORT unique en Europe, satistait 
| PERD SON CAMEE | FAIT-IL DU TORT une clientéle choque jour croissante 
ET N'OBTIENT PAS | sans limitation de jquantite 


AUX ÉTUDES ? 


AIR-FRANCE SON « SCEPTRE > PS > 
IN < SCEPTRE > |,“ Chaque tols que Pierrot revient LAME : RASOIR + CREME 
5, 2 nvi cl ia- | a o Y c'est 1 à “i e 
à augmenter ses tarifs| presse). — Arrivée depuis peu d'in | ccro football, eest la méme ble 
La dévaluation du frane aura. entre| dochine. Mile Nicole Vincenot, 19) rius ja force de tnnameer pes ICONS 2 LAMES DE RASOIR © SEUNE, 2I, XUE AUBER, PARIS 
autres conséquences,  d'augmenter.| ans. a été élue hier soir reine dul Put in force dé aaar ots a Contei 
dans un délai encore” indéterminé. r| Carnet ana les comditions actuelles. à ta fol marem rwar er mr cree ms 
tarif des tran-ports aériens. Mets son « règne » a fort mai! “it et poursuivre ses étu | xe E 2-0 Oi di AA O CR © 
Bien entendu. ce augmentation ne| commencé, Après son élection, elle è succès ? sans doute 2 , 
aui ornait son corsage ava lémentaire qu'exige le sport 0: zs 
on augmentera done le| dispa D'autre part, la reine ‘| h riture particulièrement r 


déficit d'Air-F: 
nime pour l'exerelce 1947 
lions. C'est l'aide que l'E: 
aux autobus parisiens ! 


800 mi 
t Apport 


nce. Ce déficit ast mi- 


Soulagez rapidement ces maux: 
Aigreurs, Brülures, Crampes, 
et Ballonnements. 


l'an dernier, déclarant que le comité | onatitunte, comportant le plus pos 
m'avait pas tenu les promesses fal- | sple de corpa graa Une bonne tnr- 
tes. n refusé de transmettre A m| fine de margarine, par exemple, voilà 
remplaçante les «emblèmes royaux » | 4e quoi remettre les onfants en forme! 

|å leur retour du terrain de aport ! La 


L'AFFAIR 


(Suite de la première page. 
certain côté, leur participation 

axe du camp de Saint-Laurent 
sur-Mer et à l'assassinat du eapi- 
taine Péteau ne manquera 
surprendre. Sans doute permettra- 
t-elle aussi, sinon aux policiers, du 
moins au parquet de Versailles char- 
#4 de l'instruction, üe donner à laf- 
faire sa véritable orientation, Car 
ninsi qu'on 

ii l'activité 

ser de b 
du pillage de matériel 
et de l'assassinat d'un policier Re- 
nant 


du gang rembi- 


effet, la question qui domine 
toutes les constatations est celle-ci: 
à qui ont 
des camions de 1944, 
gne nt Paris * 


ntre la Breta- 


Les camions mis en route et si sou- or | aa hrar! FALEUUS cfa | de 
vent « disparus , tranfportalent nOn 
seulement quelquefois des munitions 


et des armes. mais aussi de l'essence 


des pièces détachées, voire même du 
etc. Un commer- 
un trafie a done été effectué par 
leurs. Mais d'ores et déjà. on 

ut pas pour 

aucun d'eux 


tabac, de la farin 
ce, 

Jes piil 
peut affirmer que ce ne 
leur bénéfice personnel 
ne s'est enrichi ! 


feur de taxi 
dans l'armée après la 
figure toujours 
dans une form: 
ékctricien à Saint-Cast-aur-1slé. 
dans une situation extrêmemer 
deste 


On a vu plus haut que le e com- 


age une situation brillante. 


Enfin. le Parquet verra sans doute | Ñérmpoiltain 


au 


pas de 


pu le soupçonner dèr | 


coup le simple ca- | 
Hitaire| 


profité les escamotaes 


t » David, Henri, n'occupe pas | Ses 


couleur appétissante, l'aroms 
[et ln fine saveur de ia n 
[rendent particulièrement agréable à 
| consommer sur le pain. Ce simple mé- 
[ange d'huiles végétales extra-fines est 
en même temps un aliment d'une va- 
nu À un parti d'extrême gauche, mais | leur nutritive incomparable très sain 
fis semblent s'être séparés sur ce [et très facile à digérer. Pour tirer le 
depuis 44, et leurs activités politiques | meilleur parti de votre précieuse ra- 
seraient devenues, depuis plusieurs |tion de margarine, consommez-ls aussi 
mols, assez mystérieuses. fraiche que possible et faites-en de 
| bonnen tartines bien nourrissanten. 


Il n'est pas possible à un homme de conserver son équilibre 
physique et moral quand il est torturé par une digestion 
défectueuse. L'excès d'acidité stomacale qui en est souvent 
la cause sera facilement neutralisé par une petite dose de 


Magnésie Bismurée 


(poudre ou comprimés) après chaque repas. 
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un rapport entre la découverte du 439) ES EN VENTE 
dépét arme de Rostrenen et Te)” 13400! DE FONDS DE COMMERCE 
pillage du cmp de Saint-Laurent- | Frem el E hysè 0 . ET INDUSTRIES DE FRANCE 
sur-Mer. EP Ts mphysème, UPPressiON | son ja présidence de son président, M 
Au surplus, s'il faut en croire les | Eion A 1) Henri VIGNON, Chevalier de la Légion 


gens du pays, d'autres dépôts non 
moins importants, pourraient y être 
facilement découverts. I sied ge 
ter que Henri et Brion ont appartle 


Allier-Vosges 


Le département des Vosges a 
terriblement souffert des derniers 


faao Frangaise organae, dana |a 9 EE m. Re dis 2 | SERVIETTES ren 
qui adopte vingt-sept communes PR Ranais., | HOMMES d'AFFAIRESR prre 


sinistrées des Vosges. En deux 
20 millions en espèces et en nature 
sont passés de l'Allier aux Vosge 
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Allier. us matière pi RS 


Chaque fois awune calamité s'a- 
bat sur une collectivité, une fa- 
mille ou un individu isoté, l'En- 


t'aide Française apporte ies se- 

qui sont le témoignage de la 
solidarité dans le malheur de tous 
les Francais. 


raie d'Éléctricité. ss. 


Caim-Asmine, remède scientifique | d'Honneur, vice-président du Syndicat géné- 
nouveau, soulage rapidement : Asthme | du Commerce et de l'Industrie, la Cham- 
Emphysémé, Essoufflement, Bronchite | bre syndical vente 
chronique. Suffocation. Ces compri- | fonds de de Fro 
més non toxiques, faciles à absorber, | pi statutaire 
extirpent le mal peu à peu et procu er 1948, à 17 haures précises, à 
rent du bien-être même dans les ca rue Soint-Honoré, Paris. . 
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[compres courants progressent de 


ptal de 143.045 millions soi 

ort à celle au 31 octobre, un 
augmentation de 1.449 millions. 

Au passif, tandis que 4ês comptes 

ge chèques iléehiesent légèrement, tes 

789 

Aceeptations à 


sente un 
par ral 


millions et ie pos 
payer de 347 millions. 

À l'actif, on constate, outre Paug- 
mentation des Débiteurs par accepta- 
lions, uu acerotssement 46 1.06? mil 
lions des comptes courants et dè 1.581 
millions des Avances et débiteurs di- 
vers. Le portefeuille effets accusé ube 
diminution de 2.352? millions. 
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LA MUSIQUE 


QUATUOR 
HONGROIS 


OUS avons retrouvé le Quatuor Hongrois 
de MM. Zoltan, Szekely, Moskowsky, 
Koromzsy, Palotai, toujours aussi sobre 
d'attitudes, aussi désireux de s'effacer 

derrière les œuvres, à l'opposé de l'autre qua- 
tuor hongrois, groupé autour de Sandor Vegh. 
qui ne joue pas moins bien, mais qui est toute 
exubérance 

L'aversion pour les effets extérieurs, chez 
Buekely et ses partenaires, se marque , même 
dans le jeu : on souhaiterait par instant, dans 
le pathétique. que ce contrôle se relâche, dt le 
bon goût être mis en péril. Mais j'ai tort. Une 
extraordinaire discipline, une virtuosioté sans 
limites nous donnent peut-être l'illusion de la 
retenue, alors qu'elles traduisent tout simple- 
ment la facilité avec laquelle ces techniciens 
pensent ensemble, et dominent leur texte. 

Programme de toute beauté : une œuvre nou- 
velle, le demier quatuor de P. Hindemith, de | 
forme assez composite, dont le troisième mou- 
vement, à première audition, semble je sommet. 
Pour les maitres du passé, un choix de qu 
Tuors qu'on joue fort veu et dont deux, l'Op. 76 
n° 5 de Hayán, et l'Op. 161 de Schubert repré- 
sentent la poinie extrême de la pensée de leurs 
auteurs (pour leur hardiesse et leur richesse). 
et aussi pour la façon dont l'écriture s'oriente 
vers les effets de couleur orchestrale que, bien 
pius s Russes, puis Debussy et Ravel 
demanderont au quatuor. 

On prétend que les amateurs de quatuor 
manifestent peu : le quatuor Szekely a été 
acclamé comme une étoile du bel canto. 


M. P. 
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N masque fortement modelé, creusé de 
rides profondes, une voiz de bronze 
qui résonne dans la salle vide: Gré- 
gory Chmara dirige les répétitions des 

Bas-Fonds. fj " 

` — J'ai joué cette pièce 
à Moscou, chez Stanis- 
laski, et j'ai fort bien 


reconsti 


Ancien compagnon de Gorkij 


GREGORY CHMARA 


tue 


Les Bas-Fonds 


connu Gorki. J'interprétais le rôle de Satine, dont le modèle a véritablement existé. 
C'était un mendiant, haut comme un chêne, et qui parcourait les rues de Nijni 


Novgorod, la poitrine au vent et mendiant en français. D'ailleurs, Gorki avait pris 
tous ses personnages dans la vie. Durant des mois il hanta, en compagnie de Sta 
nislaski, la « zone » de Moscou, s'attablant aux tables poisseuses des cabarets et 


recueillant sous les voûtes de la nuit les confidences des clo- 
chards, C'est son ami Tchekov qui lui avait fourni le thème 
initial de son œuvre. 

Avec une minutie extraordinaire, Chmara décortique pour 
ses acteurs la psychologie de chaque personnage et reconstitue 
patiemment la lourde atmosphère qui baigne la tragédie. 
Gorki était un doux géant, légèrement voûté, avec 
d'admirables yeux gris sous la frange des épais sourcils. Il 
avait passé toute sa jeunesse avec Chaliapine. Fort impécu- 
nieux, ils cherchaient sur les routes de la Russie à gagner quel- 
que argent. C'est ainsi qu'un jour ils arrivèrent dans un petit 
village, où le pope avait besoin d'un chanteur pour son chœur. 
Les deux amis auditionnérent. Et ce fut Gorki qui fut 


engagé ! 
* * 


Chmara interrompt ses souvenirs pour régler un éclai- 
rage. 
— Il y a longtemps que je voulais monter Les Bas-Fonds. 
Avec quelques camarades nous avons fondé une coopérative 
et j'ai trouvé un théâtre qui nous accueillera en spec- 


Solange TURENNE et Roland TOUTAIN 


HALTE... POLICE! 


Beaucoup de rires autour 


ALTE !... Police ! me hur- d’ 
H Eh eidam rover un 
ce studio. 


lice ? Entrons quand même 


Mon âme et ma conscience sont parfaitement pures et je ne 


risque rien 

Rien... N'exagérons pas. Une erreur Judiciaire est si vite 
arrivée. 

Et puis, si un crime est à l'ordre du Jour, Je trouverais bien 
un confrère sur les lieux 

O | surprise, en voici deux. L'une est Suzy Carrier, reporter 
stagi: À « Soir-Express », et Roland Toutain, de « Paris- | 


Inter 
— Ça ne va plus dans le cinéma ? 
+ $i... Pourquoi ? s'inquiète Toutain, 
Quelques années. 
— Parce que vous me fait 
— Oh ! pa: 
sommes que 


dit « Toi 


, tous deux, concu; 
pour longtemps, avoue Suzy Car: 
d'occasion, C 


de son nouveau film : « Halte L.. Police 1» 


— Alors, tout est cinéma ici T 
— Oui... 
Cinéma, le crime ? Les bh 
La maison où I 


e remet 
me en silence Roland Toutain 
urs de la P. J, ? 

Contentons-nous d'un séjour au pays 
D'autant plus qu'on y rencontre les magiciens 


Jacques Séverac, metteur en scène ; Pierre Levent, chef opéra- 


teur : La Charmo 
montage. etc. 
Comme d'habitude, Roland Tautain est déc 

dique sa verve pendant ies scan 
temps en temps par dessus les tables 

PFU te crois en avion 

Z Non, c'est pour me mettre dans l'ambiance, 

Le fait est que tout le monde rit 

Bien entendu. 
Journaliste rencontre un policier, qu'est-ce qu'iis 
Des histoires de cinéma, 

Une ‘seue ombre dans le décor : 
incarne, dans « Haite 1., Police | 

Et c'est dommage, car elle est bien Jolie 


chef du son ; Monique Lac: 


à COLoMRE 


TOURNEURS 
RECTIFIEURS 


DT TANT EURE 
ce bureau téléphone en éch Cham. 
b hilig euimine, GRANM, 
ient,_Janvitie-te 
E prati 


t Jacques Séverac 
portage criminel pour les besoins 


jures de cet inspecteur de police ? 
? Cinéma la salle de rédaction où 
et les pauses, 


on raconte beaucoup d'histoire: 


Solange Turenne 
une amoureuse transie. | 


EURS 
ALÉSEURS 


tacle irrégulier. Mais j'espère bien qu'il se trouvera un 
directeur pour nous offrir sa salle pour une série de 
représentations continues 

De beaux et simples décors de Grekoff, une troupe 
| animée par la foi, une mise en scène qui s'inspire des 
| traditions de Stanislaski, voilà des atouts auxquels, en 
effet, un directeur ne devrait pas rester insensible. 


Mare CHAZEUIL. 


 DANY ROBIN 


serai MANOUCHE 
H.-.G 


CLOUZOT, qui cherchait, 


depuis des mois, l'inter- 
prête idéale de son | 
prochain film : Manouche (tiré de | Madeleine 
Manm Lescaut), aurait, dit-on, dé-| Qzeray et 
couvert I' « oiseau rare » en la per- | 
que de bey | Aimé Cla- 
Robin, à qui il a 
—] gontierait ce rò-| riond jouent 
le d'e ingénue | 
perverse » | « Othello » 
Aucun autre th d 
interprète de 
Manouche nen) Cu théâtre des 
encore engagé. | Célestins, à 
Toutefois, 1l est 
possible que Mi-| Lyon. 


chel Auclair soit | 

désigné pour n-| Leur parte- 
terpréter le rôle s 

de Lescaut e| naire est le 
frère de « Ma- z4: 
nouche ». | comédien 


! suisse Biberti.| 


fait divers 


nton » depuls | 


rrence. 
rier. Nous 


? Cinéma, les 


du mirage. 
eux-mêmes 


ombe, chef du 


hainé. 1 pro- 
bondit de 


này 


teurs 
pour faire gat. 
Quand un | 


racontent ? | 


evd | Courtier 
| kax 
| AVEAU DE 
Der 
LEURS Eer. av 


OUT 
LE) 


able remplacer patroni 

Telor, ei 
ALIER. 
Pail- Pa Paris ior 


Selznick P: 
le principal 
« The Tin Flute ». 


comédie de M; 
résenteront 


| Verv 


à 


brel 


conquête 
d'Holly-| : 


wood 


FRANÇOIS, 


« d'Aupri 


près inconnu en France -— 
il ne joua que « Les Incen- 
diaires » de Clavel et ne fit jamais 
de cinéma — fait actuellement la 
conquête d'Hollywood. David O. 
engagé pour tourner 

rôle masculin de 


On dit que... 


© Yvonne Printemps et Pierre Fres. 
viennent de quitter P 
Lausanne. 


à peu 


pour 


Ils y retrouveront Bernard 
Biier, Claire Jordan et tous les créa 


de ma Bonde », la 


Str: 


cel Achard, qu'il 

ans le cycle des 

arsenty à Lausanne, Zurich, Berne, 
ve, Bâle, Mulhouse, 


ashourg, 


: Nancy, Bruxelles, Gand, Lié- 


Anvers, 
Nice, 


Lille, 
Cannes et N 
seille. Tout comme à Paris, les repré- 
sentations seront données dans le dé- 
cor de Max Douy 


ANOGRAPHE 


Aide-Aom; 


Lyon, 


pt. dact,- 
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Nous n'irons pas ce 
soir eu Palais des 
Sports attirés par l'in- 
certitude du combat 
que doit livrer Marcel 
Cerdan au) champion 
des poiés 
moyens Giovanni Manca. Nous irons 
pour voir à l'œuvre l'extraordinaire 
machine à combattre qu'est le chem- 
pion d'Europe, notre espoir pour ra- 
mener d'Amérique le tiire mondial. 

I y a eu tant de polémiques au- 
tour de son nom ces temps derniers. 
i y a eu limprévu de Chicago où de- 
t Anton Rsadik le jusque là indé- 
acinable Cerdan a, pour la première 
fois, été vis en difficuite pər un d- 


v 


versaire, que nous éprouvons le be- 
soin de faire le point. Nen seulement 
nous, mais Marcel lui-même, ressent 
la nécessité de savoir où il en est. Sa 
déconvenue face à l'Estenien l'a dé- 
fouté et, evant de se lancer de neu- 
vesu dans l'inconnu. d'affronter des 
avern Roach et d'autres sur les- 


quels il ne peut avoir des données, ji 
veut se rendre comte s'il est tow- 
jours je maitre incontesté sur le vieux 
continent. 

MANCA EST QUALIFIE 


Manca a été désigné pour 


cette 


Le match d'E 7 
ECOSSE- FRANCE 
celui de Bordeaux 
FRANCE. KIWIS 
les rencontres du 


de Marseille. 
Princes, de 
Nancy, e 

cross du bois de Boulogn 
La rencontre Dauthuilie- 
Delannoit, etc., ete 

Vous 
ou 


du Parce å 
Metz, 


les vivrez 
revivrez en lisant 


première heure 


16 PAGES, 90 PHOTOS, 15 fr. 


@ Colpaert 
cyclo-cross des 
ajon, Len 


à terminé premier 
Muren 
Igau et 


QUIST, champion 


f 
$ 
d'Australie, retrouve | 
| 


une seconde jeunesse | 
MELBOURNE. — Le vétéran d: 


tennis Quist, qui jouait la Coupe 
Ý Davis en 1933, vient de rempor- | 
at d'Austrolie, e: 


battant Bromwich par 6-4, 6-3, 2 
et 6-3 

En double, Quist, associé à Bron 
wich, a gagné en battant en fi 


ey Bol- 


! 
$ 

i 

i 

$ 

Colin Long-Segman et | 
4 
$ 

i 

i 

i 

t 

i 


ton-Thelma Ling sont champ 
du double dames 

D'autre part, il semble que } 
participation des Australiens à 


! 
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+ 
4 
Í tar te champi 
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} Coupe Davis soit désormais as 
pi 


Metz a fait le j 


le championnat cha 
lois, et le règne d 
que l'équipe de Roessler tienne 


elle. Ainsi, Le Championnat se poursu: 
et peut-être même à quatre si le Ra 
sans nul doute, un regain d'inté: 


dant une demi-heure, cette éq 
avants champenois ont fait va 
reusement d'une certaine in 


appropriés. 
© Pour avoir usé, voire abusé du 

mobiles, les Lillois ont connu le pire sort 

mis à Guthmuller de marquer quatre d 


donne bien à réfléchir 
© Saint-Etien 
les Sétois lui ont infligé un rude éch 
lement par son gardien de but. Et il d 
que de discuter des mérites resp 
© Sans Gu 
le Stade Français. Jouant avee un rare 
san d'un match nul (0-0). Quand donc 
et la clairvoyance du pardien stadiste 
habile au début de la sa! 
© A Roubaix, le Red Star a encore 
duit néanmoins par une nouvelle défaite. 


Ene SOIIS rer T.9219 
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CHAMPIONNAT de FOOTBALL |— 


core le sceptre — d'une m 
très ferme — elle peut être si facilement rejointe que tout es 

ra sous la orme d'un combat à trois, 
ing re 


@ Bien que son gardien Liberati ait manqué à l'équipe marse: 
leur habileté manœuvrière 


hors-jeu con 


e a de nouveau rempia 
it y av 


ctifs de Jeequin et de King-Kon 
undsson et sans Davia, 


ussi sür de Iui à présent qu'il était mals |Ø 


épreuve. Lui ou un autre.. Que PIa- 
lien soit meilleur ou moins bon qu'en 
le prélend ne porte pas à conse- 
quence, Personne ne pense sérieuse- 
ment qu'il a une chance de vaincr 

pas plus ses compatriotes que nou: 
Tout ce que l'on lui demande, ce soir 


par C.- W. HERRING 


c'est d'étalonner la valeur actuelle de 
Marcel Cerdan. Ce n'est pas à Ven- 
trainement, mais dans un ring de 
combat seulement que ceia peut se 
faire. Et pour cetie démonstration, 
Manca qui à fait match nul avec Lau- 
rent Dauthuille, sa meilleure perfor- 
mance. qui a eu raion de Dobiasch 
Pankowiax et Jean Roose, des durs 


nui a battu Mitandri, lequel a tenu la 
disience avee Cyrille Delannoït, Y 
ca, disons-nous, a des recommanda- 


tions suffisantes pour cette expérience 
C'est un styliste adroit et vite en jam- 
bes. I ne provoquer certes pas 1 
combat, mais au conireire s'efforcera 
vrakemblablement de l'éviter. Ce sera 
à Cerdan de courir dessus et l'intérêt 
réside dans la façon dont il s'y pren- 
dra pour le battre. 


DES MATCHES EQUILIBRES 
tres grands combats au 
mt plus solides et com- 
parfaitement in réunion 

ivement parlant, on re pouvait 
concevoir rencontres plus énuilibrees 
que celles entre Raymond Fam-Chen 


Faire le point, nécessité pour CERDAN 
Giovanni MANCA doit l'étalonner 


et Kid Dussart d'une part et Luis Fer- 
nandez et Jean Jouss de l'autre 
Si Cerdan es! notre crack n° 1. le 


jeune Ray passe pour être le second 
de rang. On le considère comme le 
non Couronne des polis 


pe, et en atienċant de 
icialisér sa situation, Ji 
è pss de s'attaquer à celui qui 


A2 HORAIRE 


fut. i) m'y a pas longtemps, le cham- 
pion européen de la catégorie supé- 
Heure, et un Kid Dossart dont on 
parle en Belgique, d'où je revien 


avec enthousiasme 
igré la grande forme du vain- 
queur de Dicristo on peut tahler sur 
Raymond pour se tirer d'affaire 
Fernandez partira grand favori de- 
vant Jouas du fait de la dernière per- 
formance de celui-ci devant Georges 
Mousse. I ne peut en être autrement 
Voublions pas que Jouas a démon- 
tré devant Peter Kane qu 
également le punch. N a 
ronds devant Fernandez et ayant be- 


soin de se réhabiliter, s'eflorcern de 
fatre mieux encore, mais la tâche 
sera rude 


TERRE 
| CERDAN ; 
| plus lourd | 
ide 1 kg 800! 


stiquee. 


e monde pu 
accorde à la petite bascule 
mportance des vedel 


h des Cing la foule des grands 
Bousculades, discussions, 10 
carme conférait à cette petite 


Cerdan aecusait 72 k. 700. 
Manca, très calme, un peu impr 
sionné peut-être, montait à son 
sur la pianche, accusent 70 k 

Des à oh ! et des ah ! » suivi 
commentaires passionnés, accue 

annonce du délégué de la 
tion 

1 k. R00 de handicap. c'est d 
beaucoup lorsqu'il s'agit d'un comb 
créinaire. Or, ce soir. ce n'est pas ur 


combat ordinaire, d 
rnalistes. Manca perd d 

Puis, Raymond Famechon était peré 

à 60 k. 400, ainsi que Kid Dussart qu 
eut du mal à faire 61 kios. 

Enfin, Fernandez et Jouas eccu- 

sèrent respectivement 52 k. 500 et 54 k 

A 13 h. 30, soit 1 h. 30 après la 

t toujours autant de 

monde au où Jo Longmann 


Lucien Roupp et Gübert Benhaim for- 
nt le trio central d'attraction, en 
l'absence de Marcel qui avait flé à 


glaise. — André BOURRILLON 


«Le dribbling se meurt, les avants fran- 


cais sont devenus trop resquilleurs > 
estime le major USHER 


LONDRES (par téléphone 

Sur le quai de la gare de Wo- 
werley, à Edimbourg, le major 
Usher, l'ancien roi du dribbling 
écossais, qui était venu courtoise 
ment saluer l'équipe de France à 
son départ, était très entouré 

- Le dribbling se meurt de plus 
en plus, expliquait-il aux sélection 
neurs français. et cela tout simple 
ment parce que les avants sont de. 


venus, comment dites-vous 7. des 
resquilleurs. Aucun ne veut tra 
vallier sérieusement, Et pourtant 


hier, un des nôtres a cherché à res- 
susciter le dribbling, c'est le grand 
Eliott, un des meilleurs et des plus 
intelligents forwards de ces der. 
nières années. En ce qui concerne 
l'équipe ds France, il iui manque 
des hommes qui sachent percer au 
centre. 


LA MEILLEURE EQUIPE 


BATTUE 
C'est très exact, convenait 
équy, mais on perce pa 


qu'on manque de vitesse | 
surtout. Un de nos centres, 
défend magnifiquement, est 
lent, L'autre n'est pas com 
11 fera mieux l'an 
prochain. Quant à nos ailiers. au 
lieu de foncer, pourquoi s'entêtent 
lis à donner des coups de pied. En 


qui 
trop 
plètement formé. 


dix ans, moi je n'en al pas donné 
un seul. 
La presse écossaise ne tarissait 


the 


quipe de Fr 
News of 


pas d'éloges sur |' 
et la critique des « 


eu de Marseille 


nge de caractère. On n'en est plus au 
les Rémois est terminé lui-même. Qu 
in d'ailleurs pas 
à refaire pour 


ie à la corde. L'épreuve y puis 


fois de 
doublée 


les Rémois. Une 


miner leurs attaque 


re les avants extrémemen 
leur demi centre ait per- 
en douze minutes, ce 


à Metz, Q 
uts, dont tro 
Jarquin par Fin é qu 
qu'une équipe ne vaut pas sen- 
r autre chose à faire pour Tax 


les Nanceiens ont mis en grand péril 
brio, Domingo a été Le principal ar 
sera-t-on de reconnaitre l'ad: 


joué an très bon match qui s'est tre- [D 
fous net en re U 
Victor DENIS. d 
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(De notre envoyé spé 


World » titrait ai 


lonnes son article de dimanche ma 
tin : « La meilleure équi la 
saison a pourtant été battue » 
Puis il écrivait 

La rentrée de Murdoch, à 33 
ans, réalisa un miracle, celui d 
dernières minutes. 11 fut le sauve 
teur ou si Vous aimez mieux, la 
bouée de sauvetage de l'équipe à 


moitié noyée ». 
LES PLUS BEAUX EXPLOITS 
Avec les exploits de Murdoch, on 
souligne, à Edimbourg, deux autres 
grands exploits : l'essai classique 
de Jackson, « l'ailier tank qui bous 
cuis tous les obstacles », les ren. 
versements d'attaque ce Bergou 
gnan et les coups de pied en tou 
che d'Aivarez 
L'Ecossais, cet Ecossais qui hur= 


lait aux cris de « Feet | Feet ! 
ses encouragements bruyants aux 
hommes porteurs du chardon, qu 
partaient, la balle au pied, vers nos 
buts, apprécie en effet plus les 46 
parts en dribbling ou les coups de 
pied que je jeu de passes. 11 estime 
en effet ce dernier comme un agrå 
ment plus qu'une manière de réa 
liser ; le jeu au pied lui parait plus 
solide et plus dans la tradition. 

« JE NE JOUERAI PLUS DANS 


L'EQUIPE DE FRANCE », 
RUGIT SORO 
Dans le train qui nous ramenait 
hier vers Londres, en traversant 
une campagne uniforme, ouatés de 


brouillard, le compartiment dans 
lequel rugissait Robert Soro, “tait 
ls plus couru. L'arbitre n'avait-il 
pas déclaré qu'il avait donné un 
coup franc devant les poteaux, do 
fait du hors-jeu trop flagrant de 
Soro, et certains n'ajoutaient-ils 
pas qu'il était responsable du pre 
mier but aussi : 

C'est bien simple, eriait $o 
c'est moi qui ai donné les neuf 
points aux Ecossais, si je com 
prends bien, Eh bien, Je déclare 
tout net : Je ne jouerai Jamais plus 
de matches internationaux 
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MARTINSON - 


Sut. 44-40 


écial Gaston BÉNAC) 


Serment de lendemain de défaite 


qui sera oublié demain. 
Brave Soro, Joueur tout d'une 
pièce, vous serez à Swansea dans 


moins d'un mois, pour apporter ie 
concours de votre puissance, de 
votre volonté à vos camarades de 
l'équipe de France ! 

Les avants français donnèrent 
toute satisfaction. Arristouy cola 
bien À la mêlée et fit d'excellents 
départs, et Martin fut d'une actis 
vité débordante 


— C'est la ligne d'avants la plus 


dure que nous ‘ayons rencontrée, 
nous déclarait Basquet. 
—————— 


| Fausto Coppi résilia | 
| ses contrats pour pré. | 


parer Milan-San Remo 


André Mouton a reçu une let- 
tre de Fausto Coppi, dans laquei 
champion italien le prie de 


le 19 mars 
1) ne se déplacera donc 

que du Nord ni au elreuit de: 

Provinces flamandes, le 14 mars 


Notons que Fausto Coppi dis. 
putera sa dernière course sur Pl 

te le A février au Vel d'Hiv' pa 
risien où il aura Blanchet, Kobiet 
et Pedersen pour adversaires. 
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Farina bat Varzi et 
J.-P. Wimille 


p MAR-DE-LA-PLATA (Argentine). 
} -—- Lo coune automobile de Mar-de- 
| ia-Piata (159 km.) n été gagnée par 
À italien Farina à la vitese moyenn, 

fde 106 km. 951 à l'heure. Varz 

$ yest classé sreond, et Jean-Pierre 
À Wimlile (France), troisième. 


a, [CATCH 


KAROLYIY% 


Hongrois, Champ. du monde mi-lourd 4 


à 20 h. 


i 
EUR 


: GODIRECTION : m TA s 
= Pa 1 MUR Mantes ré 
EUR i 


ALIMENT: 


CHAUVEL 


PARTICIPATION 


ion affa 
Diacréri 


ART 
R: 


PAS DE PORTE BU 
MAGENTA "eis bont 


Der. ACT 
ciiävili 
T 


BEL 


3 


CLAR 


|Lonrsdour. Proinite Ch I b you, Pas pris, ALE 374i 
nA BA Diamend VF aA. | Re E ar 


Gardes d'enfants 


100 fr 


J, Femme prenar 
| fon a 


Eom 


Gérances 


sans 


PA 


150 F 


GERANCES * FONDS 


35 rue Pa'estro. 


Me Réaume 


PUBLI-FRANCE 


AFKD. 


7 Ag 
RUPER TRACTION cab T00 
impece. DAN. 2 


u 


Tornit 


= 1# A 


e, engage Mons. 


TREN 


UNE 


A evia. 


a MAISON r Prin 


F5 


APPART, LIBRE 
er ebt | 


TE, väe SOLEIL 


MONDIALE | 


Ft poes, 9 


FTaures 


PARIS 19% 


Fonds de commerce 300 fr BUILLOT ` s 


EXCEPTIONNEL. P 


CHAUSSURES agir 


: CORSETS one 

Commerc. 350 fr |1- mt 

Vera Orea | CAFÉ-BAR si Porte, Oritane 

RE DATE EPS ROSE PERTE, [rate de, 1338, Lean gerer, | 

ÉRENARS Hom’ BLOUSES DE | prar ua, fait 140) 
PR t m are bont | PA RE muse | ROULETTE, vra me diest” 
mitike penin | LIBRAIRIE PAPET. ia 

ennrensire Pariet |, s p 1.00 | Occasions diverses 300 fr 


D 


5. TAPIS Y: 


2200 | KFCRE 


Te. 
PHILIPS 


Pr jas 


E E AZUN 
DiMOBTLÍÈI Gie 
Cichy, PAR Lente Nie. 
` Erh 9 a, Lo 


SPE, T 


| 
| alaen 
| 


sx | DET, VINS  PAQUETAGE beaux meubin 
5 | Use le eapi que ormayaie | pary ñ hainttierms 
e hostile MENT ei CINE S 


BESSON "z 


Ar menblées 300 Ty TERR™ MONTPARNASSE FRS. ieg dep 
& URLS |MOBILTA 1,25, 00 600 | “et 


12 KM. PARIS-SUD | 


du mi, PAVILION 
À terminer avee 1 beet 
27. t; Danièie-Casa 
24 


bel, boutique atei. 166. a 
Pris 730, 


nir | JOUETS LANDAUS LA 


2e 


Gros | Bani Onest. b iua 


A ENLEVER 


pa 
| danse ar 


CITROEN 


ICK 34 


TRACT. 


11 RL 


PFUGEOT, 
HIICHKISS 14 CV ‘eon 


cond 


LAMARCR APTO. 
Peranenr Pariet S 


AV. 
b, 


SIMCA 5 © 8 tu moitie 


38, impeccable. 
8 


CE. 


8. ol 


ahssium 


MON 4147 


pere. 
+. Bleue. 


Locaux commerex 300 fr| 


URGENT. Res 
520 RA Hmeemann 
À Marma rte pr. 


LIBRE 4| 
is pews Jaza, | 


So 


|50 ma. 1 


pi gu Havrege, | 77,r.StLarare. TRIST 93 


AFFAIRES SÉLECTIONN: 
CYCLES MOTOS as 


| BAZAR COUL. MÉNAGE |. “DEMENAGENT 3: Ve 


| FLEU ns NATURELLES 


Ern ia isimna. Aa bin, [EONNETERIE "ali gun | ACHAT pubis, Tapia 
saug] As CAISE. ae f 
PURE STE GRATOITE PARTS 1/2 RER PSE Po 
EAR EATS anan LUC piy aus 


MENT. 28 h Lane 


YET. 
Tn Transp., Déménag. 300 300 % d 


wrot 
ROUTE 
MER 


LABOR 


FER 


Bon ét pen 
CEST orse JSPLEND. STATION Siivi D, 

BAIE RESTATE be v mot. spot $ p. LIU et DERMATE 10 
; nn. La pad der 088 | | éme 1188) Dés 
L Las Bee | con ra MAYEUR | CAFÉ TABAG Etes eh Pratt, Lee 

Bsigneer let | FAT ange o Den entre ville côtière Ones ete Eten NOR tasa 
z SRE PEER Litres F | re qu ge. 778 7 
REA A | non MAYEUR| SERVICE SPÉCIALISE se EN een pt Ni 
| FTIVENT 7 Fe The Tozi 
EE E a | TOUS FONDS COMMERCE | RONDEAU Pen: 


Te. 
+ 1.200.090 
zue Revoil 


000 m. 4: 


ees ARNAL | 


fr. MAYEUR |359 "ys SAINT-MARTIN 


Strasb, St-Denis 


LUG One Amr. Ror 


ar. Fi 
ouoniee. 
VAU. 8942 er 45 


(S. r. Friant. 


nn 


